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En arrivant à son assemblée de nomination dans Mercier hier soir, le premier 
ministre Bourassa a dO traverser un piquet de travailleurs de l'Hydro-Québec qui 
l'ont copieusement hué. le candidat dans Mercier a été forcé de retarder son 
arrivée d'une heure à cause des grévistes qui voulaient lui glisser un mot au sujet de 
leur contrat de travail.

Bourassa part en campagne 
en clouant le PQ au pilori

par Lise LACHANCE 
du bureau du Soleil

MONTREAL — Le premier minis­
tre du Québec, M. Robert Bourassa. 
soutient que le séparatisme est une 
formule désuète car "le Québec existe 
déjà comme Etat".

L’homme politique, qui ouvrait 
officiellement sa campagne électorale 
dans son comté de Mercier, en compa­
gnie des ministres Claude Forget, 
Victor Goldbloom et Raymond Gar- 
neau, des députés de la région de 
Montréal et de M. Ben Payeur, prési­
dent du Parti libéral du Québjc, a 
précisé que cette province possède des 
pouvoirs économiques et culturels. S'il 
est vrai qu'il y a un partage avec 
Ottawa, "il demeure que les contrain­
tes du fédéralisme sont extrêmement 
moins grandes que celles du sépara­
tisme économique”.

l-e séparatisme, a-t-il dit, est "inu­
tile et dangereux". Cela nous mènerait

à un désastre économique, à un danger 
culturel et serait inutile socialement.

A son avis, la meilleure preuve 
que le séparatisme signifierait une 
perte du niveau de vie, c'est que le PQ 
refuse de publier un budget comme il 
l'a fait aux dernières élections.

Le PQ au pilori

C'est le PQ qui a mangé, hier soir, 
presque toutes les taloches.

M. Bourassa, dont c'était la pre­
mière réunion politique de grande 
importance, a souligné que. devant 
l'échec de l'étalage des colonnes de 
chiffres du Budget de l’an un, le PQ a 
voulu montrer à la population com­
ment il s’en tirerait dans des choses 
concrètes. D’où la mise sur pied du 
quotidien Le Jour. Nouvel échec.

"Le PQ a sauté dans l'affaire du 
Jour comme il voudrait qu'on saute 
dans l’indépendantisme. Il n'en est 
pas question. Les péquistes vont le

savoir le 15 novembre. Et la population 
doit être redevable aux dirigeants du 
PQ de leur avoir montré, dans ce 
gouvernement péquiste en miniature 
qui dirigeait les destinées du journal 
(Michaud, Parizeau, Lévesque), que la 
première expérience concrète d'admi­
nistration a été un échec. "Ils ont créé 
des chômeurs avant même de prendre 
le pouvoir", a lancé M. Bourassa, aux 
applaudissements des quelque 400 
personnes réunies au local de la 
Fraternité des policiers de Montréal.

La langue

M. Bourassa a affirmé qu'il est 
grand temps que les gens cessent de 
réagir de façon excessive devant les 
mesures modérées du gouvernement, 
par exemple la promulgation de la loi 
22. Cette loi, a-t-il poursuivi, ne freine 
aucun droit; la minorité anglaise du 
Québec est privilégiée à côté des 
minorités des autres provinces.

"Si le Canada veut survivre, nous 
avons besoin d’un groupe important de

langue française. Un jour, le sens 
commun et la raison prévaudront sur 
les sentiments. Ce jour-là seulement le 
Canada deviendra une grande nation."

M. Bourassa qualifie "d'opportu­
nisme assez gluant" la volte-face de 
certains partis politiques visant à 
l'abolition de la loi 22.

Changer la loi

Dans le bilan qu'il a dressé, le 
premier ministre s'est arrêté aux 
relations de travail. A son avis, la 
meilleure façon de protéger notre 
régime démocratique, c’est d'associer 
les syndiqués aux décisions, de redon­
ner le syndicalisme aux syndicats.

Le premier ministre préconise des 
amendements au Code du travail, à 
cause des abus dans les grèves. ”On ne 
peut tolérer que des personnes inno­
centes et démunies soient victimes des 
relations de travail. Il faut amender la 
législation et consolider la paix socia­
le”, a affirmé l’homme politique.

La 30e Législature aura vu l'Opposition se modifier
par André Bellemare

(PC) — L'Opposition parle­
mentaire s’est pofondément 
modifiée pendant la 30e Lé­
gislature du Québec où l’é- 
mergeance d'un nouveau 
parti,le Parti national popu­
laire, et le retour de l'Union 
nationale à l'Assemblée na­
tionale ont constitué les prin­
cipaux éléments de transfor­
mation.

Au lendemain de l'élection 
du 29 octobre 1973, huit dé­
putés seulement sur 110, dont 
six du Parti québécois 
étaient appelés à former le 
bloc oppositionniste, ce qui 
n'avait pas manqué de soule­
ver des inquiétudes parmi 
les observateurs et même 
chez le premier ministre 
Bourassa sur la sauvegarde 
de la démocratie parlemen­
taire.

Le chef du gouvernement 
avait émis le voeu que des 
députés de son propre parti 
jouent également le rôle de 
critique du gouvernement, en 
tenant compte des représenta­
tions de tous les citoyens.

Les six députés du PQ et 
les deux créditistes devaient 
alors se préparer à réaliser 
l'impossible: scruter les faits 
et gestes quotidiens du gou­
vernement et proposer des 
améliorations aux projets de 
loi.

La tâche était très ardue, 
d’autant plus que les députés 
libéraux mandatés pour ser­
vir plus ou moins de chiens 
de garde aux ministériels, 
ont paru le plus souvent 
davantage intéressés à ridi­
culiser les efforts du groupe 
des huit.

L'arrivée du vieux routier 
Maurice Bellemare, à l'au­
tomne de 1974, et la défection 
de l'ancien ministre Jérôme

Choquette, un an plus tard, 
ont soulagé quelque peu la 
besogne des huit élus du 29 
octobre 1973 de l'Opposition.

Le PQ

De tous les partis de l’Op­
position, seul celui de l'Op­
position officielle, le Parti 
québécois, est demeuré à 
l image de lui-même au cours 
des trois dernières années. Il 
a accompli son boulot de 
représentant de l’Opposition 
officielle comme le comman­
dait son mandat,ni plus ni 
moins.

Fort de l'appui des suffra­
ges exprimés, le PQ a tenté 
de démontrer qu'il pouvait 
constituer une alternative va­
lable au gouvernement en 
place.

En cours de route, il a 
cependant dilué sensible­
ment son option indépendan­
tiste, le coeur même du pro­
gramme qu’il propose aux 
électeurs.en insérant l’idée 
de référendum avant de pro­
clamer la souveraineté politi­
que du Québec, advenant 
qu’il prenne le pouvoir.

Les dirigeants péquistes 
veulent ainsi éviter 'de pro­
céder comme des sauvages', 
selon l'expression du prési­
dent, M René Lévesque, qui 
recherchera plutôt l'appui 
d'un plus grand nombre de 
Québécois sur cette orienta­
tion fondamentale de l’ave­
nir du Québec.

Cette importante modifica­
tion de la route vers l'indé­
pendance du Québec telle 
que souhaitée par le PQ a 
soulevé des débats passion­
nés au sein même du parti 
surtout parmi les radicaux 
qui ont taxé le PQ de se 
montrer faible.

M. Lévesque a d'ailleurs

L'éducation est encore 

une priorité sociale

L’éducation doit être une 
priorité sociale au Québec et 
cela devrait se voir lors de la 
campagne électorale. C'est là 
le point de vue du président 
de la Fédération des commis­
sions scolaires catholiques 
du Québec. M. V.-Hubert La- 
vigne, qui estime également 
que le fait d'avoir réglé les 
conventions collectives n im­

plique pas que tous les pro­
blèmes ont été réglés. M. 
Lavigne craint que les candi­
dats à la direction du Québec 
risquent presque tous d’igno­
rer le thème de l'éducation si 
les éducateurs, les dirigeants 
scolaires et les parents ne les 
forcent pas à se prononcer au 
sujet des priorités éducatives 
daujourd hui et des années à 
venir.

Débat sur la constitution
EDMONTON (PC)— Le pre- 

mier ministre Peter 
Lougheed a présenté à la 
législature, une motion pour 
demander un débat sur la 
question du rapatriement de 
la constitution, et de l'adhé­
sion au principe que toutes 
les provinces ont des droits 
égaux au sein de la Confédé­
ration.

La motion, qui sera dis­
cutée mercredi prochain, ré­
clame également que le gou­
vernement fédéral soit prié 
de n'accepter aucune formu­
le d'amendement à la consti­
tution qui permettrait d'enle­
ver les moindres droits, pou­

voirs ou biens d'une provin­
ce. sans l'accord de cette 
province.

Trois morts

ERIN Ontario (PC) — Une 
femme et ses deux enfants 
ont trouvé la mort dans un 
incendie, tôt hier matin, à 
Erin, localité située à envi­
ron 25 milles au nord-est de 
Guelph. Selon la police pro­
vinciale. le feu a éclaté vers 
2h30 du matin.

avoué que l'objectif de son 
parti est avant tout la prise 
du pouvoir, ambition légiti­
me de tout parti politique 
a-t-il expliqué et la réalisa­
tion de cette fin se concréti­
serait plus aisément si les 
Québécois recevaient la ga­
rantie que la prise du pou­
voir par le PQ ne signifierait 
pas la proclamation de l'in­
dépendance le lendemain 
matin.

Il ne faut d’ailleurs pas 
s’attendre que le parti souve­
rainiste insiste sur [ indépen­
dance au cours de la campa­
gne électorale.

Les dirigeants du PQ ont 
déjà clairement indiqué que 
les candidats du parti s'atta­
queront particulièrement à 
l’administration Bourassa, 
dénonceront les erreurs et 
les abus depuis trois ans et 
même six ans, et proposeront 
un programme axé surtout 
sur l'économie.

Troisième force

Par ailleurs, au moins trois 
autres partis, qui se récla­
ment chacun la voie du com­
promis ou celle du centre, 
présenteront des candidats 
dans la plupart des comtés.

Depuis l’écrasante victoire 
des libéraux en 1973, on a 
parlé et reparlé de ce 'va­
cuum politique', entre l'indé­
pendantisme du PQ et le 
fédéralisme du Parti libéral.

Plusieurs ont cru, l’été de­
nier, qu'une partie de ce vide 
allait être comblée par la 
fusion de l'UN et du Parti 
national populaire de M. Jé­
rôme Choquette.

Après bien des négocia­
tions, rencontres secrètes et 
même une entente de princi­
pe. le rêve d un regroupe­
ment des forces 'centristes' 
s'est finalement évanoui et 
chacun est retourné de son

côté, prêts à se faire la 
guerre.

La ténacité d'un Maurice 
Bellemare, qui a réussi le 
tour de force de se faire élire 
dans un scrutin complémen- 
tire dans le comté de John­
son, le 28 août 1974, et l'élec­
tion d'un nouveau chef en la 
personne de l'homme d'affai­
res Rodrigue Biron ont repla­
cé quelque peu l'UN, jadis 
puissante, sur la carte politi­
que du Québec.

S'il est une formation poli­
tique qui pourrait espérer se 
faufiler entre le PQ et les 
libéraux dans certains com­
tés, ce serait l'UN, d’après 
des observateurs.

Ce parti,encore assez bien 
structuré et possédant une 
caisse électorale, tentera de 
jouer la carte du mécontente­
ment envers l’administration 
Bourassa et l’hostilité à l’op­
tion indépendantiste du Parti 
québécois pour faire son nid.

Comme le PQ, l'UN fera 
aussi porter sa campagne sur 
le terrain de l'économie sans 
toutefois négliger le secteur 
des droits linguistiques et la 
loi 22.

Au cours de son congrès 
d’orientation, au début d'oc­
tobre, la question linguisti­
que a été au centre des 
discussions et l’UN a effec­
tué un retour au fameux bill 
63 en favorisant le libre 
choix de la langue d'ensei- 
gnemet.

Des observateurs sont 
d'avis que ce parti tradition­
nellement nationaliste ris­
que de perdre des artisans 
demeurés fidèles à cette 
idéologie.

De toute évidence, comme 
l'a d ailleurs souligne Mau­
rice Bellemare, l'UN jouera 
ses dernières cartes et une 
défaite aussi cinglante que
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celle de 1973 pourrait bien 
sonner le glas à tout jamais 
pour ce parti qui ne sera pas 
en mesure de compter encore 
longtemps sur un homme de 
la trempe de Maurice Belle­
mare qui dépasse la soixan­
taine. pour tâcher de recoller 
une autre (ois les débris

Restent deux autres groupe­
ments susceptibles d aller 
chercher les suffrages des 
électeurs mécontents du gou­
vernement et réfractaires au 
PQ: le Parti national populai­
re de M. Jérôme Choquette et 
le Ralliement créditiste de 
M. Camil Samson.

Depuis l'aventure Yvon Du­
puis, le parti créditiste a été 
aux prises avec mille déchi­
rements et M. Samson s'est 
finalement retrouvé seul 
après la défection de son 
collègue Fabien Roy, l'autre 
député créditiste rescapé du 
scrutin de 1973, qui a suivi M 
Choquette et le PNP.

Le chef créditiste, qui a 
adopté comme leitmotiv "Vi­
vre au centre ou crever aux 
extrêmes", reprendra les 
thèmes favoris du créditisme: 
les prêts sans intérêt, un plus 
grand rôle de la Banque face 
aux besoins des citoyens, 
"rendre financièrement pos­
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sible ce qui est physique­
ment réalisable", etc!

Quant au PNP, il vit encore 
à l'état embryonnaire et une 
élection aussi hâtive lui cou­
pe l'herbe sous le pied.

Faute de ressources finan­
cières, de membership, de 
programme bien pensé, on 
voit mal comment le parti de

l'ancien ministre dans le Ca­
binet Bourassa pourrait es­
pérer réaliser la moindre 
percée électorale.

Aucune personnalité con­
nue, à l'exception de MM. 
Roy et Choquette, n'est enco­
re identifiée à ce parti fonde 
en septembre 1975 après la 
démission de M. Choquette 
du Cabinet.

BOEUF de QUALITE A-1
SPENCER DE PETITE CÔTE « co

STEAK OU ROSBIF JUSQU À 6 LB.....J . JO
STEAK DE BOSTON.....3.18

STEAKd,FILET„T-BONE......2.58
boeuf haché SS!^:z;"—i:3
BOEUF MAIGRE EN CUBES. POUR BOURGUIGNON ........... 1.98

ROSBIF FRANÇAIS de 2 à 5 «....4.38
ROSBIF DE CROUPE ENTIERE DE 6 À 8 IB...............  1.68
RÔTI DE CROUPE DÉSOSSÉE DE 2 À 5 18................ 2.33
COU DE BOEUF...............48 BAS DE CÔTE...................18
TRAVERS CÔTE ÉPAIS .... 48 GIGOT EN VIANDE...... 48

JAMBON FESSE BRAISÉE 2.49
JAMBON CUIT TRANCHÉ 2.49 BRAISÉ TRANCHÉ 2.99
JAMBON COTTAGE FUMÉ DE 2 À 6 IB...................... 1.39
JAMBON COTTAGE CUIT DE 2 À 5 LB.....................  1.59

BACON À DÉJEUNER. .. 1.54 
BACON DE WINDSOR... 2.04

JAMBON PRESQUE DÉSOSSÉ
FESSE FUMÉE DE 3 À 18 LB.......... 1.39
FESSE CUITE DE 2 À II LB........... 1.94

PORC FRAIS
VIANDE HACHÉE DE PORC.........................................  1.24
RÔTI DU SOC DE PORC DÉSOSSÉ DE 2 À 5 IB........ 1.39
CHOPS DE PORC, PRESQUE DÉSOSSÉES. DE FILET... 2.19 
CHOPS DE PORC PRESQUE DÉSOSSÉES, DE CÔTE... 1.59 
LARD SAIÉ MAIGRE DANS IE BAS DE CÔTE............. 1.24

VEAU FRAIS
CHOPS DE CÔTE.........3.12 CHOPS DE FILET..........3.72
RÔTI DE VEAU PRESQUE DÉSOSSÉ.................................87
ÉPAUIE DE VEAU. DÉSOSSÉE, DE 2 À AVi IB.......... 2.07

VOLAILLE FRAÎCHE
POITRINE ET CUISSE DE POULET OU DE DINDON. AUSSI 

AILE. DOS ET FOIE

POULET» „ .95 POULET» «.. 1.1» 
JEUNE DINDON» à,ol» I. IL

CANADA, CATÉGORIE A' ÉVISCÉRÉS

SAUCISSON SALAMI....1.15 SAUCISSON A L’AIL .... 1.15
SAUCISSON AU CÉLERI .1.15 SIMILI DE POULET........1.15
SAUCISSE FUMÉE.........1.15 SAUCISSE FRAÎCHE  1.15
GALANTINE LANGUE 2.35 GALANTINE DE VEAU.. 1.95

JAMBON CUIT HACHÉ 10-ON........ 1.47
TÊTE FROMAGÉE, 10-ON...............  1.09
CRETONS FRANÇAIS, 10-ON..........  I 41

SMOKED MEAT TRANCHÉ SUR DEMANDE 2.95 
TOUTES NOS CHARCUTERIES SONT PRÉPARÉES CHEZ NOUS.

HORAIRE
SAMEDI 8Vj À S MERCREDI 9 À 6 
VENDREDI 8Vj À 9 MARDI - 9 À 6
JEUDI 8'/2 À 9 IUNDI 9 À 6
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La culpabilité
Québec, Le Soleil, jeudi 21 octobre 1976

de Ouellet est confirmée en appel
MONTREAL (PC) - La 

cour d’appel du Québec a 
maintenu, hier, le verdict de 
culpabilité prononcé le 23 
janvier dernier contre l'ex­
ministre fédéral des Corpora­
tions et de la Consommation, 
M. André Ouellet, relative­
ment aux propos qu'il avait 
tenus au sujet de l'acquitte­
ment par le juge Kenneth 
Mackay des trois compagnies 
de sucre de l'Est du pays 
accusées de monopole.

Le 19 décembre 1975, M. 
Ouellet, dont le ministère 
était en poursuite contre les 
trois grands du sucre, quali­
fiait ' d'incompréhensible et 
de stupide", de la part d'un 
juge "sensé", l'acquittement 
prononcé le matin même par 
le juge Mackay. Ce dernier 
réagissait en citant le minis­
tre pour outrage au tribunal, 
cause qui devait être instrui­
te par le juge James K. 
Hugessen.

André OUELLET

La cour d’appel donne 
raison à ce dernier d'avoir 
condamné le ministre pour 
outrage au tribunal et elle 
condamne au surplus M. 
Ouellet à une amende de 
$500 suggérée par les juges 
Tremblay et Bernier. D'autre 
part les juges Montgomery et 
Bernier proposent majoritai­
rement que le ministre Ouel­
let soit tenu de payer les 
frais d'arpentage occasion­
nés par cette cause spectacu­
laire qui a amené la démis­
sion de M. Ouellet

En clair, cela signifie 
qu'outre les frais de cour 
ordinaires M. Ouellet devra 
payer $500 d’amende et rem­
bourser les frais d'arpentage 
nécessités par les questions 
de compétence des tribunaux 
du Québec dans les lieux où 
ont été faites les déclarations 
litigieuses. On avait dû mesu­

rer les frontières ontariennes 
par rapport au lieu du parle­
ment où M. Ouellet s'est 
adressé aux journalistes.

C'est le juge en chef, M. 
Lucien Tremblay, qui dispo­
se des arguments à l'encon­
tre du verdict de culpabilité

M. Ouellet soutenait essen­
tiellement que la procédure 
sommaire utilisée contre lui 
était injustifiée, que sa dé­
claration était privilégiée à 
titre de parlementaire cana­
dien et que le texte du 
journaliste Freeman qui a 
servi de base à la poursuite 
ne rapportait pas fidèlement 
sa pensée.
Redressement rapide

En premier lieu le juge 
Tremblay estime qu'il y avait 
urgence puisque la déclara­
tion a été faite le jour même 
du jugement Mackay et que 
son auteur, c’est-à-dire l'ap­
pelant savait très bien de 
quoi il parlait. Sa crédibilité 
et par conséquent le tort 
imminent à l’administration 
de la justice exigeait un 
redressement rapide selon le 
tribunal d'appel.

Ensuite le juge Tremblay 
opine que la déclaration fai­
te par M. Ouellet aux journa­
listes fut prononcée dans 
l'antichambre des Communes 
donc à l'extérieur du parle­
ment, que l'appelant ne par­
ticipait nullement aux débats 
de la Chambre et n'énonçait 
aucune politique gouverne­
mentale mais se permettait 
de donner son appréciation 
d'un jugement prononcé en 
cour supérieure à Montréal.

Pour ce qui est des propos 
ne reflétant pas la pensée de 
l’appelant, la cour d’appel 
rejette totalement la défense 
du ministre fédéral, M. Ouel­
let argue qu'il n'a pas dit 
qu'un juge sain d’esprit au­
rait décidé autrement que 
Mackay J.C.S. mais qu'en em­
ployant le mot anglais "sa­
ne" il s’était mépris sur le 
sens du terme et voulait dire 
qu'il ne comprenait pas com­
ment un juge aussi sensé que 
le juge Mackay ait pu en 
arriver à acquitter les ma­
gnats du sucre accusés de 
s'être concertés pour hausser 
le prix du sucre.

"Si un ministre de la Cou­
ronne, écrit le juge Trem­
blay, n'arrive pas à compren­
dre comment un juge sensé 
ait pu prononcer un tel juge-

profère. De plus, continue-t- 
il, elles n'apporteraient rien 
aux personnes concernées 
sauf peut-être un chatouille­
ment d'amour propre et elles 
n’amélioreraient nullement 
l’administration de la justice 
au Canada."

La cour d'appel estime 
néanmoins qu'il n'y a pas 
lieu de maintenir la disposi­
tion du jugement du juge 
Hugessen obligeant l'ex- 
ministre fédéral à faire des 
excuses publiques et écrites 
à l'égard du juge Mackay et 
du peuple canadien. M. Ouellet a déclaré pour
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ment, la conclusion est que 
ce jugement repose sur des 
motifs indus ce qui n’est 
guère de nature à inspirer 
confiance en ce juge et en la 
justice en général."

"Je ne suis nullement con­
vaincu qu'il soit utile d'impo­
ser à l'appelant cette obliga­
tion, écrit M. Tremblay. Des 
excuses forcées sont humi­
liantes pour celui qui les

sa part dans une interview 
que le verdict de la cour

d'appel est une victoire par­
tielle puisque la sentence a

été quelque peu modifiée.
M. Ouellet a ajouté qu’il

aimerait retourner dans l'a­
rène politique fédérale.
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Cuisinière auto-nettovante 
RCA... à “production (imitée 
et à prix spécial pour un 
temps limité
Modèle EXG 355

REFRIGERATEUR de grande capacité
Modèle KXG-115

RC/l RC/l
• 15 pieds cubes • sons givre
• Poignées de luxe extérieures
e Un système de refroidissement à oir 

comprimé peut y être encastré

• Four outonettoyont pyrolytique réduisant 
les aliments renversés en fine cendre 
qu'il suffit d’essuyer

• Horloge programmatrice de luxe, allu­
mant et éteignant le four automatique­
ment

e Avertisseur sonore indiquant la fin de la 
cuisson

e Eléments de surface amovibles, avec 
boutons de commande de température à 
variation continue 

e Commande variable du gril 
e Indicateurs lumineux des éléments de 

surface du gril
e Prise à minuterie mettant en marche ou 

arrêtant automatiquement les acces­
soires électriques

e Panneau de commande de luxe avec 
éclairage fluorescent

e Poignée de four de luxe et porte 
amovible en verre noir 

e Rôtisserie facultative 
e Ton or ou blanc

Quatre clayettes pleine largeur 
(dont 2 réglables)
Deux bacs à légumes
Garde-beurre réglable 6 trois niveaux
de température
Casier à bornage
Bac à oeufs
Dimensions: 64’/j" de bout, 30 de 
large, 26VV de profondeur 
Se livre en ton or ou blanc 
Ne s’ouvre que vers lo droite

PRincE e pii/
ST-JGAPIT, 688-3925 - ST-REDEMPTEUR, nie de I Arena, 832-6114

MEUBLES ET ACCESSOIRES ÉLECTRIQUES
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M. Henry Kissinger

C'est Kissinger 
qui inspire les 
gaffes de Ford

par William SAFIRE 
Tous droits réservés au

Soleil et au New York Times

Au cours de ses conversations 
privées ces deux dernières semai­
nes, le secrétaire d'Etat américain, 
Henry Kissinger, a laissé savoir 
qu'au terme du second débat télévi­
sé entre le président Ford et son 
rival démocrate Jimmy Carter, au­
cun des deux candidats à la prési­
dence des Etats-Unis ne faisait 
figure de vrai président.

En outre, à cause de l'absence 
de vision de la politique étrangère 
du président Ford, il est difficile, 
pour lui, d'apprécier les informa­
tions qui lui sont fournies. En 
signalant ces difficultés de "per­
ception" du chef de l'Etat, le chef 
de la diplomatie américaine mimait 
le geste de s'enfoncer des clous à 
coups de marteau dans le crâne.

M. Kissinger niera sans doute 
avoir tenu de tels propos, mais trop 
de sources les confirment pour que 
ses démentis aient quelque vrai­
semblance.

Les critiques du secrétaire 
d'Etat sont d'autant plus inopportu­
nes que M. Ford a toujours fait part 
de loyauté à son égard. Le chef de 
l'Etat, en effet, a toujours affirmé 
sans ambage sa confiance en M 
Kissinger, alors qu'il risque d'assu­
mer l'onde de choc électorale de 
deux erreurs de son secrétaire 
d Etat

Israël
La première tient aux relations 

avec Israël. Au lendemain de l'é­
chec de sa médiation pour un 
second désengagement israélien 
dans le Sinai, Kissinger avait fusti­
gé l'"intransigeance" du gouverne­
ment hébreu. Pour réparer les pots 
cassés, M. Ford a dû dépêcher un 
ami personnel. M. William Scran­
ton, en Israël pour avoir plus de 
précision sur te point Sr vue Israé­
lien. C'est à la suite de cette 
démarche de M. Scranton que M 
Kissinger a pu relancer avec succès 
sa navette entre Israël et l'Egypte. 
Mais le mal était fait. Le second 
accord était marqué du sceau de la 
suspicion, ce qui risquait d'aliéner 
durablement la communauté juive 
américaine à l’égard de l'adminis­
tration Ford

En outre, le secrétaire d Etat 
n'a jamais permis un contact direct 
entre le président Ford et les 
partisans d'Israël à Washington. 
Ceux-ci étaient particulièrement 
horrifiés par les ventes d arme­
ments aux pays arabes. C'est finale­
ment le président Ford qui dut 
intimer à Kissinger l'ordre de four­
nir de l'équipement militaire élec­
tronique à Israël.

Helsinki
La seconde "gaffe” de Kissin­

ger a trait aux accords d’Helsinki. 
Plusieurs mois avant que ne soient 
consacrées les frontières de l'Euro­
pe de l’Est, les milieux conserva­
teurs plaidaient contre cette "légi- 
timisation" du bloc soviétique, à 
moins qu'il fasse des concessions 
sur les droits de l'homme et la 
réduction des troupes en Europe de 
l'Est

Kissinger ne tint aucunement 
compte de ces revendications. Il 
emmena Ford à Helsinki et le 
plongea dans un imbroglio poli­
tique.

L'erreur d'Helsinki explique 
l'acharnement de Ford à rassurer 
les minorités ethniques sur la vo­
lonté des Etats-Unis de refuser à 
l'URSS des liens organiques avec 
l'Europe orientale.

Et juste avant le second débat 
télévisé sur la politique étrangère, 
commentant une rencontre specta­
culaire entre son adversaire et son 
ancien ministre de la Défense Ja­
mes Schlesinger, Ford plaida lui- 
même contre "l'abandon des na­
tions captives". C'est parce qu'il 
"baignait" trop profondément dans 
la question de l'Europe orientale, 
acculé à la défensive, qu'il "gaffa” 
pendant le débat.

La "gaffe” est de Ford, mais 
l'inspiration est de Kissinger. Ce 
dernier ne l'a pas encore réalisé. 
Accaparé par le problème de la 
"moralité" de la politique étrangè­
re. il envoya une note au chef de 
l'Etat lui demandant "ce qu’il y 
avait de plus moral que la paix"?

La réponse est aussi simple que 
brutale: "La paix avec la liberté." 
C’est la réponse que Kissinger, 
malgré son "génie", refuse de rete­
nir, et que Ford, malgré son "insi­
gnifiance . cal prêt a faire sienne.

Nous avons le choix entre un 
homme que nous ne connaissons 
pas mais qui promet de changer 
une politique étrangère que nous 
faisons nôtre, et un homme en qui 
nous avons confiance mais qui 
promet de garder à ses côtés un 
collaborateur dont nous rejetons la 
politique.

La seule façon pour sortir de ce 
dilemme n'est pas que M. Ford 
annonce son intention de se débar­
rasser de M Kissinger, ce qui 
voudrait dire qu'il répudie certains 
aspects de sa politique étrangère, 
mais que M. Kissinger fasse part de 
son intention de quitter son poste à 
une date limite. Ce qui enlèverait à 
M. Ford l'obligation d'assumer et 
de reconnaître les gaffes de son 
secrétaire d'Etat.

La stagnation économique 
iouera des tours à Ford

par Blanca CAMPRUBI

NEW YORK (AFP) —La poursuite 
du ralentissement de la reprise écono­
mique aux Etats-Unis et le marasme 
boursier qui l'accompagne nuisent aux 
chances du président Gerald Ford à 
deux semaines de l'élection présiden­
tielle.

Wall Street, baromètre de la con­
fiance des milieux d'affaires, en est à 
ses plus bas niveaux depuis le début 
de l'année. Au cours des dernières 
séances, l’indice "Dow Jones" des

industrielles a perdu 80 points et les 
experts ne voient pas d'espoir sérieux 
de reprise des cours dans l’immédiat.

Les statistiques économiques dé­
cevantes se multiplient. Les dernières 
en date concernent les ventes au détail 
qui n ont progressé que de 0,1 pour 
cent en septembre Le département du 
Commerce a même dû fortement révi­
ser à la baisse ses estimations sur la 
progression du mois d'août. Les chefs 
d'entreprise font aussi preuve de 
réserve et les commandes d'équipe-

Le boycottage d'Israël: 
un enjeu de la campagne

WASHINGTON (AFP) - Le respect 
par certaines sociétés américaines du 
boycottage d'Israël par les pays arabes 
est devenu l'un des thèmes de la 
campagne électorale sans que l'on 
sache exactement ce que signifie ce 
respect.

Le département américain du 
Commerce a commencé cette semaine 
à révéler les noms d’entreprises amé­
ricaines observant, selon lui, ce boy­
cottage. Mais il a ausssi souligné, dans 
une mise au point, qu'il suffit pour 
figurer sur cette liste d'avoir accepté 
de répondre aux questions des pays 
arabes concernant le boycottage sans 
pour cela accepter réellement d'y 
participer.

Le secrétaire au Commerce, M. 
Elliot Richardson, a lui-même sou­
ligné hier devant une sous- 
commisision du Congrès, que si une 
société traitant avec un pays arabe 
donne à ce pays l'assurance qu’elle n'a 
pas de filiale en Israël ou que les 
marchandises qu'elle lui vend ne

contiennent aucun élément d’origine 
israélienne, elle est automatiquement 
considérée, aux termes de la régle­
mentation américaine, comme obser­
vant le boycottage.

Pourtant, a observé M. Richardson, 
cela ne signifie nullement que les 
sociétés répondant à de telles ques­
tions boycottent réellement Israël. El­
les peuvent parfaitement entretenir 
des relations commerciales normales 
avec ce pays tout en ayant des clients 
arabes.

C'est d'ailleurs ce qu'ont souligné 
plusieurs des entreprises qui ont été 
citées depuis le début de la semaine 
comme respectant les demandes de 
bocycottage des pays arabes.

Ce sont les attaques de M. Carter 
contre la politique de l'administration 
dans ce domaine, lors du second débat, 
qui avaient amené le président à 
décider de lever le secret sur les noms 
des compagnies répondant aux deman­
des arabes.

Carter marque 
un point grâce 
au ralliement 
de Schlesinger

par Bernard ULLMAN
WASHINGTON (AFP) — Jimmy 

Carter a réalisé un "joli coup" en 
attirant dans son camp, en tant que 
conseiller officieux pour les questions 
de défense et de politique internatio­
nale, M. James Schlesinger, estime-t­
on dans les milieux politiques de 
Washington.

L’ancien secrétaire à la Défense, 
limogé par le président Ford en 
novembre 1975. jouit en effet d’une 
réputation de "cerveau stratégique" 
qui fait de lui, aux yeux de beaucoup 
d'adversaires de l'actuel secrétaire 
d’Etat, une sorte "d anti-Kissinger". Il 
est de plus fort bien vu par les 
conservateurs, en tant que champion 
d'une défense musclée, et adversaire 
de concessions excessives à l'URSS 
dans ce domaine. Il avait d’ailleurs 
éclairé de ses conseils M. Ronald 
Reagan lorsqu'il tentait, avant la con­
vention de Kansas City, d'arracher à 
M. Ford l’investiture républicaine.

Dans l'entourage de Carter, on 
reconnaît volontiers que le "briefing" 
de quatre heures qu'était venu lui 
faire M Schlesinger à Plains, en 
Géorgie, trois jours avant le débat 
télévisé de San Francisco, l’avait aidé 
à contester avec brio les positions 
présentées par M Ford, et à articuler 
son propre programme en matière de 
défense.
Sacrifié à Kissinger

Lorsque, le 3 novembre dernier, M. 
Ford avait annoncé le remplacement 
brutal à la tète du Pentagone de M 
Schlesinger par un homme à lui, M 
Donald Rumsfeld, alors secrétaire gé­
néral de la Maison-Blanche, l'interpré­
tation la plus courante à Washington 
fut que le président l'avait "sacrifié" à 
Kissinger.

Leur différend portait surtout sur 
les négociations "Salt-II" avec l'URSS. 
M Schlesinger reprochait à ce propos 
au secrétaire d'Etat de ne pas suffi­
samment insister pour que les bombar­
diers soviétiques "Backfire" soient 
inclus dans le plafond des 2,400 missi­
les intercontinentaux accepté de part 
et d'autre en principe lors du sommet 
de Vladivostock l'année précédente.

Mais M. Schlesinger avait aussi 
sérieusement irrité les leaders du 
Congrès, tant démocrates que républi­

cains, en qualifiant de "sauvages et 
arbitraires" les réductions demandées 
sur lè budget de la Défense.
Prestige

Aussi, sur bien des points essen­
tiels, les convergences de vues entre 
M. Carter et son nouveau "conseiller" 
ne paraissent-elles pas évidentes. 
C’est ainsi que le candidat démocrate, 
qui a évité de se prononcer sur le 
problème épineux de l'inclusion des 
"Backfire" soviétiques et des "Crui­
se" américains dans l'éventuel accord 
"Salt-II", préconise, sans trop en pré­
ciser la ventilation, quelque 7 mil­
liards de dollars de réduction dans le 
budget de la Défense.

L'inclusion éventuelle de M. Schle­
singer dans l'équipe Carter, si celui-ci 
accède à la Maison-Blanche, pourrait 
le mettre en concurrence avec deux 
autres "conseillers” du candidat dé­
mocrate: M. Zbigniew Brzezinski, de 
formation universitaire comme lui et 
comme M. Kissinger, et M. Cyrus 
Vance, ancien secrétaire adjoint à la 
Défense sous l'administration 
Johnson.

Mais les titres de M. Schlesinger 
sont évidemment prestigieux, et son 
expérience des affaires publiques 
beaucoup plus vaste que celle de l’un 
ou de l’autre.
Retour?

Sorti de cette pépinière de théori­
ciens de la stratégie globale qu'est 
l'université d'Harvard, analyste de 
l'arsenal nucléaire durant six ans au 
célèbre "Think Tank" de la Rand 
Corporation, il occupa de 1969 à 1975, 
sous les administrations Nixon et 
Ford, les postes les plus variés: direc­
teur adjoint du Budget, avec des 
responsabilités spéciales en matière 
de défense, il prit en 1971 la direction 
de la Commission de l'énergie atomi­
que, puis, en décembre 1972, celle de 
la CIA avant d’être nommé secrétaire 
à la Défense en mai 1973.

Très professoral d'allure, toujours 
décoiffé, la cravate mal nouée, tirant 
sur sa pipe, James Schlesinger, âgé de 
47 ans seulement, enseigne à nouveau 
à l'université de Johns Hopkins de 
Washington Mais il ne dissimule guè­
re son ambition d'assumer à nouveau 
des responsabilités dans sa "spéciali­
té": celle de la sécurité nationale.

ment stagnent, affectant de nombreux 
secteurs et en particulier l’acier. Au 
cours des derniers mois, un demi- 
million de chômeurs sont venus s'ajou­
ter au total des personnes sans emploi. 
(7,5 millions actuellement).

Un coupable

Alors que la campagne électorale 
fait rage, on s'efforce dans les milieux 
économiques de trouver le "coupable" 
de lessouflement de la reprise. Tour à 
tour, la politique monétaire de la 
Réserve fédérale (FED) et la politique 
budgétaire de l'administration Ford 
ont été mises en accusation. Le "New 
York Times” compare cette recherche 
effrénée du "responsable" à l'intrigue 
du "crime de l'Orient-Express" d Aga­
tha Christie où tout le monde semble y 
avoir participé.

Pour le président de la Commis­
sion bancaire de la Chambre des 
représentants, M. Henry Reuss (démo­
crate Wisconsin), la faute en incombe à 
la Réserve fédérale qui maintient, 
affirme-t-il, des taux d intérêt artifi­
ciellement élevés.

Avec la bénédiction de la FED, 
vient d'affirmer M. Reuss, les banques 
maintiennent un taux de base à 6% 
pour cent (le même qui a prévalu de 
janvier à mai) en dépit de la baisse des 
demandes de crédit, dans le but de 
refaire leurs liquidités et se souciant 
fort peu de considérations économi­
ques nationales. Les petites et moyen­
nes sociétés en pâtissent et il n'y a pas, 
selon lui, de quoi s'étonner des résul­
tats.

Dépenses fédérales

Selon d'autres experts, dont le 
célèbre économiste Arthur Okun, le

fait que les agences fédérales aient 
dépensé au cours des trois premiers 
trimestres de l'année 15 milliards de 
dollars de moins que prévu — à 
l'étonnement de la direction du 
Budget elle-même — a eu un effet 
dépressif, qui a contribué à accentuer 
la "pause'' de l'économie.

Ces nouvelles explications vien­
nent s'ajouter aux raisons avancées 
traditionnellement: la baisse des dé­
penses des consommateurs, la diminu­
tion des investissements des entrepri­
ses qui, d'autre part, ne reconstruisent 
pas leurs stocks comme au début de 
l 'année Cela parce que tant les ména­
ges que les hommes d'affaires man­
quent de confiance.

Ces différents arguments sont 
constamment relevés par le candidat 
démocrate, M. Jimmy Carter, qui accu­
se le président Ford d'être insensible 
au drame humain des chômeurs, 
préoccupé qu’il est avant tout d'en­
rayer l’inflation.

D’ici les élections, les seules sta­
tistiques attendues sont celles concer­
nant le PNB et les prix de détail, 
probablement cette semaine, et de 
l avis des experts elles ne seront pas 
satisfaisantes. Le président Ford n’au­
ra donc pas, selon toute vraiemblance, 
beaucoup de "bonnes nouvelles" éco­
nomiques à annoncer aux élections 
avant le 2 novembre.

M Ford pourra, certes, au cours du 
troisième et dernier débat qui l'oppo­
sera demain à M. Carter affirmer que 
cette "pause" est après tout salutaire 
et que l'économie reprendra d'un bon 
pied en 1977. Mais nombre d'électeurs 
américains seront peut-être plus sensi­
bles aux statistiques décevantes de ces 
dernières semaines.

"Si Jimmy Corter est si déterminé à lutter contre le sous-emploi, pourquoi 

s’acharne-t-il à mettre Gerald Ford au chômage?"

M James SCHLESINGER
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NOMINATIONS

R. PROVOST P.-H. LESSARD

Monsieur Antoine Turmel, Président du Conseil d’Adminis- 
tration et Chef de la Direction de Provigo Inc est heureux 
d’annoncer la nomination de Monsieur René Provost au poste 
de Vice-Président du Conseil d’Administration et Directeur 
des Affaires Corporatives, et la nomination de Monsieur 
Pierre H. Lessard, C.A., MB A. (Harvard) au poste de 
Président et Directeur Général. Monsieur Lessard qui était 
auparavant Vice-Président, Finance et Administration a 
également été nommé administrateur et membre du Comité 
Exécutif de la Compagnie. iann >

L'Alberta dit non à Petrosar
L’Alberta Petroleum 

Marketing Commission
n’a pas l’intention d’ac­
créditer Petrosar Ltd de 
Sarnia en Ontario comme 
"utilisateur accrédité" 
de pétrole albertain! 
C'est toujours en vain que 
l’entreprise pétrochimi­
que, filiale de la Corpora­
tion de Développement du 
Canada, attend une répon­
se favorable du gouverne­
ment albertain.

Petrosar Ltd, dont l'usi­
ne pétrochimique d'éthy­
lène fonctionnera à plei­
ne capacité en ’82, aura 
besoin éventuellement de 
170,000 barils par jour de 
pétrole albertain à faible 
contenu en soufre. Or­
chestrée par la Corpora­

tion de Développement 
du Canada, une corpora­
tion de la Couronne fédé­
rale, et sa filiale Polysar 
Ltd, qui contrôlent con­
jointement 60% de Petro­
sar Ltd, la construction 
de l’usine d'éthylène on­
tarienne vis à mettre sur 
la carte mondiale l'indus­
trie pétrochimique cana­
dienne.

Depuis toujours, le pre­
mier ministre albertain 
Peter Lougheed s’est op­
posé au projet de la CDC, 
l'accusant de compromet­
tre les efforts de dévelop­
pement d'une pétrochi­
mie albertaine d’envergu­
re mondiale. Fâcheuse­
ment, Petrosar entrera en 
production, saturant le

marché canadien des pro­
duits pétrochimiques, au 
même moment où la pé­
trochimie albertaine at­
teindra la maturité.

Le sixième de la produc­
tion albertaine dans 20 ans

L'argument majeur des 
Albertains est de refuser 
de s'engager à fournir sur 
une base continue un uti­
lisateur qui dans vingt 
ans accaparera un sixiè­
me des réserves pétroliè­
res de la province: sur­
tout lorsque cet utilisa­
teur est un compétiteur. 
Dès 1985, alors que la 
production des champs 
pétrolifères de l'Ouest se­
ra sur son déclin, l'appro­
visionnement de Petro­

sar, devant entrer en pro­
duction en 1982, comptera 
pour entre 20% et 40% de 
la production albertaine.

C’est pourquoi, il appa­
raît à nombre d'observa­
teurs de l'industrie que 
Petrosar devra vraisem­
blablement être approvi­
sionnée à même le pipe­
line renversé Sarnia- 
Montréal de 1 Interprovin­
cial PipeLine Ltd, avant 
même qu'il n’atteigne sa 
pleine capacité, vers 1980. 
Selon le système actuel, 
la pleine capacité est de
250.000 barils par jour; 
avec certaines additions, 
on pourra la porter à
360.000 barils. Pour Petro­
sar, cette solution est 
moins avantageuse: le pé­

trole importé est plus sul- 
phureux que celui que 
produit l'Alberta.

Les projets albertains

Le projet Petrosar arri­
ve directement en butte 
avec la réalisation con­
jointe des usines de l’Al­
berta Gaz Ethylene Co. Ltd 
et de Dow Chemical Cana­
da Ltd

Dow Chemical vient 
d’obtenir la permission 
de l’Energy Resources 
Conservation Board al­
bertain d'investir $81.5 
millions pour augmenter 
de 1,000 tonnes par jour 
la production de son usi­
ne de soude caustique et 
de chlore. Cette expan­
sion permettra de répon­

dre au déficit de l'offre 
prévu pour ses deux pro­
duits vers 1979. L'éthylè­
ne produit par l Alberta 
Ethylene Co. en construc­
tion, alimentera les ins­
tallations de la Dow Che­
mical.'Le chlore produit 
servira donc à la fabrica­
tion du chlorure de vinyle 
et alimentera en partie 
les producteurs de pâtes 
et papiers de l'Est. La 
soude caustique produite 
gagnera aussi les papete­
ries de l'Est et les deux 
usines des sables bitumi­
neux.

Le gouvernement alber­
tain estime à $815 mil­
lions les investissements 
directs et indirects liés à 
tous ces projets.

Selon le BAC le projet Bacon est trop vague
par Pierre MARTEL

Le Bureau d assurances du 
Canada (BAC) estime que les 
intentions du gouvernement 
québécois en matière d’assu­
rance-automobile sont trop 
vagues pour être commen­
tées au stade actuel.

A cet effet, à la suite de 
l’énoncé de politique de 
Mme Lise Bacon la semaine 
dernière, le BAC a réagi, 
hier, en demandant officiel­
lement une rencontre avec 
les fonctionnaires du minis­
tère des Consommateurs, 
Coopératives et Institutions 
financières, afin d’obtenir 
des explications claires sur 
les intentions gouvernemen­
tales.

Selon M. Charles Moreau, 
1 énoncé de Mme Bacon com­
prend plusieurs articles ré­
pondant aux suggestions 
avancées par le BAC. Cepen­
dant. d’autres articles de­

meurent très vagues. Ce qui 
l'empêche de mesurer les 
coûts réels de la réforme 
envisagée.

A titre d’exemple, le direc­
teur du BAC au Québec dé­
plore l’absence de chiffres 
sur certains énoncés. ’’On 
parle d’indemnités sans dire 
ce que seront les limites 
d’argent pour celles-ci. On 
nous dit que les recours 
civils pour les dommages 
non économiques seront li­
mités. On se contente de dire 
que des études sont en cours 
pour établir ces limites. Ca 
ne nous avance pas." dit-il.
Satisfaction

Même si le BAC, la Cham­
bre de Commerce de la pro­
vince de Québec et les assu­
reurs déplorent unanime­
ment le manque de clarté de 
l’énoncé de Mme Bacon, il 
n’en demeure pas moins 
qu ils se réjouissent de la

position claire du gouverne­
ment sur deux aspects: le 
régime d'assurance- 
automobile est laissé à l'en­
treprise privée; et l’assuran­
ce-automobile deviendra 
obligatoire.

’ ’La situation est claire. On 
sait maintenant où on se 
dirige. Le gouvernement 
ayant opté définitivement 
pour laisser l'assurance- 
automobile à l’entreprise 
privée, on peut maintenant 
planifier notre avenir," ex­
plique pour sa part le prési­
dent du Groupe Commerce. M 
Guy St-Germain.

Même si le marche s’est 
resserré au cours des derniè­
res années, les assureurs ne 
prévoient pas de problèmes 
majeurs pour satisfaire la 
demande. Bien que ceux-ci 
se soient plaints à maintes 
reprises des exigences des 
gouvernements en ce qui

concerne l'actif minimal re­
quis (115 pour cent par rap­
port au passif), ils estiment 
être capables d’assurer tout 
le monde. "Je ne vois pas de 
difficulté insurmontable à ce 
sujet," d’affirmer le prési­
dent du Groupe Commerce.

Pas de baisse

L’unanimité se fait égale­
ment sur un autre aspect de 
la reforme proposée par Mme 
Bacon: les mesures avancées 
par cette dernière n'entrai- 
neront aucune baisse des 
primes d'assurance- 
automobile.

Selon M. Pierre Morin, di­
recteur général adjoint de la 
Chambre de Commerce de la 
province de Québec, les pri­
mes d’assurance-automobile 
continueront à grimper tant 
et aussi longtemps qu’on ne 
réussira pas à diminuer la 
fréquence des accidents. 
"’C'est le problème fonda­

mental qu’il faut résoudre," 
soutient-il.

'Il n'est pas normal que les 
Québécois paient de 20 à 25 
pour cent plus cher que les 
Ontariens pour s'assurer. Je 
veux bien croire que l’on a 
un peu plus de neige ici, 
mais cela ne suffit pas pour 
expliquer un écart aussi con­
sidérable. La solution à une 
stabilisation ou même une 
diminution des primes d'as­
surance-automobile réside 
essentiellement dans la ré­
duction du taux de fréquence 
des accidents," d’ajouter M. 
St-Germain

Bref, les éléments positifs 
de la réforme de Mme Bacon, 
s’ils veulent être efficaces, 
devront être assortis d'une 
action parallèle du ministère 
des Transports. Action qui 
devra porter notamment sur 
la réduction des limites de 
vitesse et sur l'application 
plus stricte du Code de la 
route.

Tarification
D'autre part, l’industrie de 

l’assurance ne manifeste au­
cune inquiétude quant à la 
mise sur pied éventuelle

d'un bureau de l’assurance- 
automobile

"Les compagnies d’assu­
rance ne soumettront pas 
leurs tarifs pour approba­
tion. Selon le document de 
Mme Bacon, si on l’interprè­
te, les compagnies ne feront 
que faire parvenir leur nou­
velle tarification avant de la 
mettre en vigueur. Le bureau 
n’interviendra (par le biais 
du Surintendant des assuran­
ces) que si on juge qu’il y a 
des surcharges excessives," 
explique M. Moreau.

D'ailleurs, de dire M. St- 
Germain, les compagnies

n ont aucune objection à dé­
voiler leurs chiffres. "Quand 
nous décrétons une hausse, 
nous sommes capables de la 
justifier."

En pratique, toutefois, la 
pression des consommateurs 
se fera sentir davantage sur 
le gouvernement. Dans le 
contexte actuel, ceux-ci se 
plaignent au gouvernement 
des hausses décidées par les 
compagnies. Avec la réforme 
de Mme Bacon, le fardeau 
des plaintes sera porté par le 
gouvernement à qui on re­
prochera d’approuver les 
hausses de primes.

Les coopératives d épargne 

et de crédit: oui à T Ass. 

canadienne des paiements
par Michel MORIN

Les coopératives d'épargne 
et de crédit ont fait front 
commun hier dans le dossier 
de la révision de la loi des 
banques prévue pour 1977 et 
ont reconnu devant la presse 
le bien-fondé d'une Associa­
tion canadienne des paie­
ments telle que proposée en 
août dernier par le ministre 
fédéral des Finances.

Au cours de ce front com­
mun historique les coopérati­
ves québécoises ont toutefois 
enregistré leur désaccord 
quant à la nécessité de main­
tenir, à la manière des ban­
ques, des réserves auprès de 
la Banque du Canada.

Le mémoire rédigé par des 
technocrates de la Fédération 
de Québec des caisses populai­
res Desjardins et au nom 
également de la Fédération 
«le Montreal des caisses Des­
jardins. de la Fédération des 
caisses d economic du Que­
bec. de la Ligue des caisses 
d économie du Québec, de la 
Federation des caisses d éta­
blissement et de la Fédéra­
tion des caisses d entraide 
economique du Québec est 
passablement plus étoffe que 
le mémoire présenté en dé­
cembre dernier par la Fédé­
ration de Québec des caisses 
populaires Desjardins qui en 
cros ne faisait que s inscrire 
en faux contre toute intru­
sion fédérale dans la régle­
mentation des coopératives 
créées en vertu d'une loi 
fédérale

Le noeud gordien du mi­
nistre fédéral des Finances 
qui proposait en août dernier 
I., création d une Association 
( .madienne des paiements et 
I obligation subs'diaire des

coops de souscrire aux réser­
ves primaires non rémuné­
rées de la Banque du Canada 
est ainsi dénoué par le mé­
moire des caisses populaires.

"Les caisses populaires 
sont favorables à la création 
de l’Association canadienne 
des paiements”, entonnent 
en choeur les 6 fédérations. 
"Ceci nous parait essentiel 
pour respecter le libre choix 
des citoyens face aux diver­
ses institutions financières."

Elles marquent toutefois 
une pause et inscrivent deux 
reserves.

Etant donné les niveaux de 
juridiction, l'adhésion des 
coopératives à une telle asso­
ciation ne peut être que 
volontaire et une simple quo­
te-part doit être retenue au­
près des différentes institu­
tions pour assurer le fonc- 
tiimnement de ladite institu­
tion.

Cette derniere proposition 
diffère carrément de celle du 
ministre fédéral, M Donald 
Macdonald, qui. en août der­
nier. proposait rien de moins 
que le dépôt par les caisses 
populaires et autres coopéra­
tives de réserves sur les 
dépôts de moins d’un an de 2 
pour cent sur les premiers 
$500 millions et de 4 pour 
cent sur le solde de même 
qu’un autre 12 pour cent sur 
les dépôts à vue en dollars 
canadiens.

"Les caisses populaires, dit 
le mémoire, acceptent d'as- 
>urer leur quote part des 
frais de fonctionnement et 
maintenir un dépôt pour fins 
de compensation, mais elles 
soutiennent qu il n'est nulle- 
menvnecessaire que ce depot

soit maintenu à la Banque du 
Canada."

Cette proposition des 
caisses populaires rappelle 
donc une prise de position 
semblable tenue récemment 
par le Conseil économique du 
Canada dans une étude sur 
les institutions de dépôts et 
qui insistait sur l’importance 
de la participation des coo­
pératives au système cana­
dien de compensation sans 
souscrire pour autant aux 
réserves primaires de la Ban­
que du Canada

Avec plus de force et dé­
tails que dans le mémoire de 
décembre 1975 et fort de 
l’etude du CEC (Conseil éco­
nomique du Canada) et en 
rappelant au besoin les té­
moignages de MM. Porter, 
Rasminsky et Bouey, le mé­
moire insiste sur les possibi­
lités de la Banque du Canada 
d’exercer une saine politique 
monétaire sans forcer pour 
autant las conpa à defwwer nn 
certain coefficient de leurs 
reserves auprès de la banque 
centrale.

Nous ne croyons pas. écri­
vent les auteurs, que la situa­
tion des banques, face aux 
institutions parabancaires, 
soit aussi défavorable que 
certains semblent le laisser 
entendre. Il faut noter que 
l'importance relative des 
banques au Canada était plus 
grande en 1975 (38.1 pour 
cent des actifs des institu­
tions financières) qu’en 1967 
(33 pour cent).”

Quant à la croissance plus 
rapide des caisses populaires 
depuis la dernière révision 
de la loi des banques en 1967. 
le; auteurs écrivent ’’. ces 
analyses de croissance expri­
mées en pourcentage peu­

vent facilement être trom­
peuses et nous faire oublier 
les chiffres absolus qui seuls 
révèlent la taille des 
institutions en présence et 
leur influence véritable au 
sein du système financier 
canadien."

Dominion Textile entend 
investir $12 millions à Magog

Dominion Textile Ltee de Mont­
réal a réalisé des bénéfices de 
I ordre de 23 cents l'action à l’occa­
sion de son premier trimestre finan­
cier terminé le 30 septembre, con­
tre 7 cents l'action pour la période 
comparable l'an dernier

C'est ce qu'a révélé M R.H. 
Perowne, président du conseil et 
directeur de l’importante entrepri­
se de textiles, à l’occasion de 
l 'assemblée annuelle des actionnai­
res. tenue hier dans la métropole. 
Les 7 cents l’action de profits 
réalisés l’an dernier équivalaient à 
des bénéfices nets de $543,000, sur 
des ventes de $104 millions.

L’acquisition de la filature amé­
ricaine DIIJ Industries Ltd semble 
avoir été rentabilisée, puisque les 
activités de cette filiale ont fourni 3 
cents l’action en profit au premier

trimestre, contre un déficit de 60 
cents pour la période comparable 
de l’exercice '75. A noter que le 
dernier trimestre rapporté couvre 
14 semaines contre 13 semaines l an 
dernier.

Dominion Textile compte inves­
tir $18 millions dans ses différentes 
usines durant le présent exercice 
financier; $3 6 millions ont déjà été 
dépensés à l’usine de serviettes 
Cadwell d Iroquois en Ontario

Le président du conseil d’admi­
nistration de Domtex a profité de 
l'assemblée annuelle pour annon­
cer des investissements de $12 
millions à l’usine de Magog; les 
installations de séchage et de filage 
seront remplacées. Les autres in­
vestissements réalisés cette année 
seront effectués aux usines de 
Drummondville et Yarmouth Aux

USA, $5 millions seront investis à 
Monroe en Louisiane pour moder­
niser l’usine de la DHJ Industries.

M Perowne a confirmé que la 
demande s'était montrée hésitante 
depuis ces dernières semaines, les 
commandes affluant en moins 
grand nombre. La baisse est parti­
culièrement remarquable aux USA, 
où plusieurs usines ont dû réduire 
leur activité. Pareille conjoncture 
est grave parce qu’elle risque d a- 
lourdir les exportations vers le 
marché canadien, déjà encombré 
par les importations de textile 
étranger.

C'est l’usine de Magog qui s’est 
ressentie le plus de la demande 
moindre. La production a dû être 
réduite; à moins d’une reprise de la 
demande, d'autres filatures subi­
ront le même sort.

Vous partez pour

Vancouver?
Vblez avec Quebecair jusqu’à Montréal. 
A Montréal: correspondance avec notre

vol sans escale de19h.

0iis mène en haut
^/Orange ^ CP Air B
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tance
mututiie vie

NORMAN HEBERT
Monsieur Hervé Belzile, pré­
sident et directeur général de 
l'Alliance compagnie mutuel­
le d'assurance-vie, est heu­
reux d'annoncer la nomina­
tion de M. Norman Hébert au 
conseil d'administration de la 
compagnie.
M. Hébert est président et 
directeur général de la com­
pagnie Park Avenue Chevro­
let Ltée et des compagnies 
qui y sont affiliées. (akn >

Whelan: une 

aide gratuite

OTTAWA (PC)— Le mi­
nistre de l’Agriculture, M. 
Eugene Whelan, vient de fai­
re savoir qu'il compte bien 
que le quota supplémentaire 
de quatre millions de 100 
livres de lait industriel, ajou­
té mardi à l'année laitière 
1976-77, ne coûterait pas un 
cent aux agriculteurs

Hier, il a exposé aux Com­
munes que les détails du 
programme nouveau seraient 
passés au crible et corrigés 
au cours de séances à tenir à 
Ottawa cette semaine avec 
les dirigeants de l'industrie 
laitière.

S'adressant au député 
Adrien Lambert (Crédit so- 
cial-Bellechasse), M. Chré­
tien a dit que la mesure 
nouvelle était prise pour fai­
re disparaître toute inégalité 
dans le programme laitier. 
Le nouveau quota sera ac­
cordé aux provinces, qui ré­
gissent ce programme, et par­
tagé selon les proportions 
actuelle du marché

NOMINATION
LIS COOPERANTS/ COMPAGNIE MUTUELLE O ASSURANCE-VIE

B

Jos-L. Lemieux, C.l.U. André Prévost, C.l.U. Jean-Claude Hébert, C.L.U.
Monsieur Jean-Claude Lagacé. Directeur du Marketing, est heureux d’annoncer les 
nominations suivantes dans le cadre du programme intensif de développement entrepris par la 
Compagnie.
Monsieur Jos-L Lemieux, C.L.U., Directeur de l'agence Montréal-Laurentides qui devient 
responsable du développement des affaires dans la région située au Nord de Montréal 
Monsieur André Prévost, C.L.U., Directeur régional des Ventes, qui devient responsable du 
développement des affaires pour une partie de la province de Québec.
Monsieur Jean-Claude Hébert. C.L.U., Directeur des Ventes, Division des Courtiers et des 
Agents généraux.
La compagnie d’assurance "Les Coopérants" est une société qui offre à sa clientèle un service 
complet d'assurance-vie et d'assurance sur les biens. (ann.)

Les caisses pop 
sont aussi des 
capitalistes!

NOMINATION CHEZ 
GULF CANADA

par Michel MOKIN
”11 ne m est plus possible 

de travailler puisque je ne 
retrouve que peu d’affinité 
avec l'esprit qui anime pré­
sentement les caisses popu­
laires et leurs administra­
teurs... la population en gé­
néral apprend de plus en 
plus, malgré la publicité ta­
pageuse. que les caisses pop 
c'est pas complètement 
"nous autres''; que ce sont 
des entreprises aussi capita­
listes que les autres et sou­
vent moins engagées du côté 
social et culturel.”

Ainsi s’exprime M. Rosaire 
St-Pierre, vice-président de 
la Caisse populaire de Beau­
mont, dans une lettre de 
démission datée du 18 octo­
bre 1976 et dont LE SOLEIL a 
obtenu copie.

Geste de participation à la ''Caisse" Les Saules
par Michel MORIN

Pour favoriser la participa­
tion de ses membres, la Cais­
se populaire Les Saules d» 
Québec vient d’investir 
$7,000

Cela fait environ $1 par 
membre pour réfléchir en 
1976 sur le sens du coopéra­
tisme dans une caisse popu­
laire.

La Caisse populaire Les 
Saules est la seule caisse de 
l’Union régionale de Québec 
des caisses populaires Desjar­
dins qui souligne avec autant 
d'aplomb la semaine des 
caisses populaires et qui en 
profite du même coup pour 
fêter son 30ième anniver-

Dans les autres caisses et 
les autres unions régionales, 
c'est généralement le calme 
plat; on réfléchit avec des 
biscuits et des fromages,

dans certains cas avec un 
chansonnier, sur la situation 
du 3ième âge!

A Montréal, dix coopéra­
tives ont néanmoins organisé 
des séances d'information et 
de réflexion des sociétaires 
sur les besoins des personnes 
âgées et sur les meilleurs 
moyens qu'ont les caisses 
populaires d'y faire face. 
Pour les autres, à défaut 
d'organiser des visites pour 
les personnes âgées à 1''As­
surance-Vie Desjardins, on 
les a organisées au Complexe 
Desjardins Inc

L'exemple de la coopérati­
ve Les Saules est donc uni­
que en cette semaine des 
caisses populaires et tranche 
singulièrement avec l'allure 
générale du Mouvement.

La participation en pratique
Au cours d'une entrevue 

accordée au SOLEIL, le pré­

sident de la caisse, M. Fer­
nand Morasse s'est dit con­
vaincu que la participation 
dans les caisses populaires 
passait forcément par l'infor­
mation aux sociétaires et une 
plus grande sensibilité de la 
part des administrateurs aux 
attentes des sociétaires de 
même qu’à celles des asso­
ciations du milieu.

En 1968, la coopérative Les 
Saules comptait 1,200 mem­
bres; elle en compte aujour­
d'hui 6,000. Son actif était de 
$1.2 million; il est aujour­
d’hui de $8 millions. La pos­
sibilité d’emprunt au niveau 
des prêts à la consommation 
était limitée à $1,000, cette 
limite a été poussée depuis à 
$15.000. Aujourd’hui, fait uni­
que dans la région de Qué­
bec. trois employés cadres de 
la caisse peuvent autoriser 
sur le champ un emprunt de 
$4.000.

Résultats: 15 à 18 pour cent 
des sociétaires de la Caisse 
populaire Les Saules vien­
nent de coopératives voisines 
moins agressives et une pro­
portion semblable de ses 
nouveaux coopérateurs sont 
d'anciens clients de banques 
et de compagnies de finance.

C’est dans cette même tra­
dition d'accessibilité et d’é­
coute attentive aux besoins 
des gens, que le Conseil 
d'administration a organisé 
pour dimanche une journée 
d information (diaporamas et 
plénière), un souper gratuit 
et une soirée sociale.

On attendait 300 personnes; 
on est maintenant assuré de 
la participation d'au moins 
500 sociétaires.

Le 5 octobre dernier, le 
Conseil d’administration de 
la caisse a rencontré les 
associations du coin pour 
leur dire simplement "la

La compagnie Aérobec porte à 
18 le nombre de ses avions
par Jean Didier FESSOL
La compagnie Aérobec Inc., 

de Québec, vient d’acquérir 
un nouvel avion au prix de 
$650,000. Il s’agit d'un Piper 
Navajo Cheyenne, un turbo 
propulseur qui peut trans­
porter six passagers à 29.000 
pieds d'altitude, à la vitesse 
de 325 milles à l'heure dans 
une cabine pressurisée et 
avec une autonomie de vol de 
six heures ou 1.600 milles.

Ce nouvel investissement 
porte à 18 le nombre d’avions 
exploités par Aérobec soit 
pour des vols d'affaires, soit 
pour des cours de pilotage.
Une forte progression

La compagnie Aérobec est 
née de la faillite de l’Aéro- 
Club de Québec, en 1973. 
Aujourd'hui, avec un permis 
de classe 3, la petite compa­
gnie basée à l'aéroport de 
Québec emploie une vingtai­
ne de personnes dont 13 
pilotes professionnels

Sur les 18 avions exploités 
par la compagnie, une dou­
zaine est destinée à l'école 
de pilotage.

Située dans un créneau 
d activité très profitable et 
en plein essor, la compagnie 
voit l’avenir avec confiance. 
Et c'est pourquoi, d’ailleurs, 
elle préfère inveatir ses reve­
nus plutôt que de distribuer 
les profits à ses proprié­
taires.

En 1973, lors de la pre­
mière année d’exploitation, 
le chiffre d’affaires d'Aéro- 
bec Inc. a atteint la somme 
de $250.000. En 1974 ce chif­
fre d'affaires passait à 
$400.000 et, l année dernière, 
à $640.000

M. Raymond Thabet. gérant 
général et chef pilote de la 
compagnie, prévoit réaliser 
un chiffre d’affaires de 
$900,000 cette année.
I, industrie de la construction

Les principaux clients 
d'Aérobec sont des hommes 
d’affaires de Québec et sa 
région qui oeuvrent dans 
l industrie de la construc­
tion En effet de nombreux 
entrepreneurs sont appelés à 
se déplacer souvent sur leurs 
chantiers du nord et de l’est 
de la province -
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Le Piper Novojo Cheyenne d'Aérobec Inc.

Les services offerts par les 
compagnies régulières com­
me Québecair ou Air Canada 
ne conviennent pas toujours 
aux exigences de cette clien­
tèle.

D’autre part Aérobec tra­
vaille également pour Québe­
cair et Air Canada. En sous- 
traitance.
Un contrat de 300 heures

Pmtr rentabiliser l'investi*-
sement de $650,000 consenti 
dans l'acquisition du Piper 
Navajo Cheyenne, Aérobec 
doit pouvoir faire voler son 
avion un minimum de 600 
heures par an. Or la petite 
compagnie a obtenu un con­
trat de vol de 300 heures par 
an de la compagnie Sidbec- 
Dosco

M Raymond Thabet pense 
qu'il n'aura aucune difficulté 
à trouver la balance de 300 
heures sur le marché de la 
vieille capitale. C'est pour­
quoi une campagne de pro­
motion va être lancée ces 
jours prochains.

En outre Aérobec a déposé 
auprès de la Commission ca­
nadienne des Transports une 
demande de chartre pour 
effectuer, aur une base régu­
lière mais en vol de groupe, 
des vols entre Quebec. Trois-

Rivières et Montréal. Qué- et New York et enfin, entre 
bec, La Malbaie, Baie- Québec. Thetford Mines et 
Comeau et Sept-Iles, Québec Montréal.

Vol quotidien 
Québec-Boston

QUEBEC (PC) — A compter 
du premier novembre, la so­
ciété Bar Harbor Airlines 
opérera des vols directs en­
tre Québec et Boston, annon­
ce un communiqué de la 
compagnie publié hier à 
Québec.

Cette ligne aérienne améri­
caine dessert ces deux villes 
depuis déjà quatre ans avec 
une escale à Bangor, Maine.

La nouvelle liaison directe 
se fera à raison d'un vol par 
jour, avec un vol supplémen­
taire les vendredi et diman­
che soirs.

De plus, Bar Harbor Airli­
nes continuera l'exploitation 
d’un service quotidien, ex­

cepte le samedi, entre Boston 
et Québec, avec escale à 
Bangor.

La société américaine fait 
savoir enfin qu elle songe à 
développer son service cargo 
entre Québec et de nombreu­
ses autres destinations.

l’argent

TORONTO (PC) - Handy 
and Harman of Canada Ltd 
évaluait l'argent canadien, 
hier, a $4 051 l’once de Troye.

caisse populaire, c'est pas 
une St-Vincent-de-Paul. mais 
que c'est sensible aux be­
soins du milieu”, pour re­
prendre une expression du 
président Morasse.

Depuis, la décision a été 
prise d'aménager le sous-sol 
de la caisse afin de le mettre 
à la disposition des groupes 
communautaires. "On est mê­
me prêt à aménager une 
porte d’entrée indépendan­
te", devait nous souligner le 
président de la caisse.

Suite à ces premières dé­
marches auprès des associa­
tions du milieu, le compte 
courant d’une institution pu­
blique est en voie d'être 
transféré à la coopérative.

Dans cette retrouvaille 
avec les sociétaires et leurs 
associations, les officiers du

Conseil de surveillance sont 
très actifs.

"Selon nous, déclare M. 
Morasse, le Conseil de sur­
veillance devrait jouer un 
nouveau rôle et être le pro­
longement de l’assemblée gé­
nérale. Il s'agit pour lui de 
surveiller l’aspect social de 
la caisse et de s'attaquer au 
suivi du rapport des vérifica­
teurs. Ici encore, la caisse 
populaire Les Saules fait fi­
gure de novateur

Enfin, selon le président de 
la Caisse populaire Les Sau­
les. la caisse a la double 
mission de jouer un rôle à la 
fois social et économique, 
mais le grand défi, insiste-t- 
il, "c'est maintenant de trou­
ver un rôle efficace pour la 
caisse.”

Au cours des dernières se­
maines, le conseil d’adminis­
tration de la caisse de Beau­
mont a navigué en eaux trou­
bles.

Un sondage patronné par 
le Comité de promotion du 
patrimoine de Beaumont a 
désavoué implicitement la 
décision du conseil d’admi­
nistration de construire une 
caisse neuve sur route acha­
landée en dehors du coeur 
du village. Puis par la suite 
une assemblée générale spé­
ciale a été convoquée à l'aide 
d une pétition signée par 101 
sociétaires de la coop, la­
quelle assemblée spéciale a 
confirmé le désir des ci­
toyens de repenser plus à 
fond la décision de construi­
re une nouvelle caisse sur un 
boulevard où le maximum 
autorisé est de 60 milles à 
l'heure et qui s'avère d’un 
accès difficile pour les pié­
tons et en particulier pour 
les personnes âgées. Pris de 
court et conseillé par les 
services techniques de l'U­
nion régionale de Québec des 
caisses populaires Desjardins, 
les administrateurs convo­
quèrent une autre assemblée 
générale et, devant une as­
semblée aux assises plus lar­
ges, défendirent à nouveau 
leur point de vue et brandi­
rent, par la voie de leur 
président, une menace de 
démission collective.

Aux termes du dépouille­
ment du scrutin, les majori­
tés recueillies au cours du 
sondage et de l'assemblée 
générale spéciale furent ren­
versées.

C'est dans ce contexte que 
le vice-président de la caisse 
populaire de Beaumont vient 
d'offrir sa démission avec 
copies conformes au prési­
dent de l'Union régionale de 
Québec des caisses populai­
res Desjardins, M. Jean- 
Marie Ouellet, et à la secré­
taire du Comité de promotion 
du patrimoine de Beaumont, 
Mme Louise Poisson.

y'vffîm
Benoît Champagne

Gulf Oil Canada Limitée 
annonce la nomination de Me 
Benoît Champagne au poste 
de Chef du Contentieux- 
Québec.

Licencié en droit de l'Uni­
versité de Montréal, Me 
Champagne détient égale­
ment une maîtrise en admi­
nistration de l’Université de 
Western Ontario.

Il est entré au service de 
Gulf Canada en 1972 à titre 
de conseiller juridique après 
avoir travaillé quelques an­
nées dans le domaine des 
assurances.

Me Champagne sera en 
poste à Montréal. <*nn >

monnaies
étrangères

MONTREAL (PC) - Voici les 
taux des devises tels qu'ils sont 
fournis par la Banque de Mont­
real L«s cotes sont en monnaie 
canadienne:
Afrique du Sud (rand) 11350
Allemagne (mark) 4035
Australie (dollar) 12250
Autriche (schilling) .0572
Belgique (franc conv.) 0264
Bermudes (dollar) 1 0000
Brésil (cruzeiro) 0874
Bulgarie (lev) 9872
Chine (rènminbi) 5150
Danemark (couronne) 1685
Espagne A ’ (peseta) 01470
Espagne ”B" (peseta) 01510
Etats-Unis (dollar) 9724
France (franc) .1980
Grèce (drachme) .0271
Hongrie (forint) 0438
Inde (roupie) 1120
Italie (lire) 001180
Japon (yen) 003400

VISH
Rien
de moins que

le meilleur
Si vous avez pour règle de toujours 
vous offrir ce qu'il y a de mieux, 
vous avez toutes les raisons de 
choisir le scotch Grand Macnish. 
Distillé et embouteillé en Écosse, 
Grand Macnish est présenté dans 
une bouteille modelée sur un 
flacon écossais du 16e siècle.
Un raffinement qui laisse deviner 
le soin apporté à la distillation et au 
vieillissement de ce grand scotch.

Le raffinement 
d’un grand scotch.

“ - ml
***.’' ' I

s*
l
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toronto Volume des transactions: 1,808,000 actions Industries: 178.04 en baisse de 0.17 de point.

Court transmis 
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Titres Ventes Haut Bas ferai. Chong.

BCPh 4 B4 z50 S!3'/4 13/e l3Ve
BCP 7C4 p 100 $19 19 19
BCP 10.16 p 310 126^4 263-; gtffc
BCP 2 32 p 1397 $27V2 27Vj 27Vi

B
09

A.G.F.M 
Abby Gl«n 
Abitibi 
Ab.it>. 10 
Ackbnds 
Adchd 2p 
Aetna h 
Agnico E 
Agro hd 
Ah Eotf 
Ah Energy 
Alfa Gos A 
Aho G f 
Alfa Nat 
Alcan
Aigo Cent 
Alâomo St
a Si
All-Can 
Alfarco 
Alminex 
Alurain 4 
Al mm 4Vh 
Alum 3rd 
Am Bon 20 
A Eagle 
Antres W 
Ang CT 
Ang G 
Ang G 
Aqûtome 
Args 250 f 
Asamero 
Asbestos 
Asa Parc 
Atcc A 
A4 C Cep 
BC Sugar 
BP Cm 
B* Cm p 
Bad Boy

A et B

1185 154 153 154 +2
47155 $6» 6*4 6»

3790 $11 10» 10»- Va
>50 $51'/, 5IV« 51V» too $12» 12V, 12V, + y,
IQO SI 134 11+4 11+4- +4

zlOO 20 20 20
1000 335 335 335

A 100 $6'/! 6+2 6+2
G 10615 $13+4 13+4 13+4

Bruck A 
Bruis »k
V rit Auto
Budd A .
Bum Fds

CAE A 
CFCN 
Cal l>o«

3526 $12'/, II+, 12'/,+ V, 
1075 $13+2 13+2 13+2 

700 $26+4 26 26+4 + Va
WO $28' 2 28+2 28»

*24+4 24+2 24» - '/,
il 1+4 11+4 11+4- V,
23+4 23 23 - V,
!7V» 27 27i/, + '/4

--------iS 250 255
400 $11 II II + y,

10 p
9»
975

Die

600 255

Cal P 
Cal P 
Cd P 
Cal vil 
Cam 
Canilla 
Camp RI 
Compau A 
Campau 7p 
Can Cam A 
CK pr 8

250 $5'/, 5'/, 5V, + '/,
1400 490 490 490

100 $5» .5+4 534+V,
300 161 161 161 + I
227 $10'/, 10V, 10'/,

300 $9+4 9V, 9+4 + '/4 
100 $8 8 8 - '/,

6850 $30+4 30’/2 30'/2- Va 
IO$l04'/2104’/2104' 2 

155 $102+2 102»102'/2 - Va 
160 $102 101 Vi 102 +!»/«

1200 225 225 225 - 5
2000 31 31 31 - y,
325 $7+4 7+4 7*4 
>15 $1944 19» 19+4 

1000 410 405 410
100 $7 7 7

3474 $8» 8+4 8»
162 $99Ve 99'/, 99' ,- 34

39X $6+2 6+4 6+2+ H C Pakn C
WA' 1 #o » Q a B/« t 74
IX $18+2 18+2 18+2- +4

pr 2X $12+4 12+4 12+4+ +» Can Perm 22X $15+2 15+4 15+4 - +»
p îiS 34 34 C Sofwoy p >10 $79+4 79+4 79y,
p 1300 128 28 28 CS Pete 259 2X 2X - 15775 S57/a 5+4 5+4 Can Trust A 293 $18’/, 18’/, 18’/,102000 A5 40 « +5+2 C Trust TA IX $18+4 18+4 18+4+ Va

1+4 23+4 23+4
) 29+4 30

____ 2+2 32'/> 32+2
1740 $17 16+4 16+4 - 34
100 $28+4 28+. 2834 

1375 $9+4 9'/, 9'/,- '/,
i93 $28'/> 28+4 2834 
,83 44 44 44

2575 $12 11+4 12 - </4
j 19 29 29 29

A 215 $21 20+4 21 + Va
1300 $814 8 8 - Va
i25 $59+4 59+4 59+4 

29860 295 290 292 + 2
Bai BC zX $19/2 19» 19+4 C Mobrt
Bai Mil 10020 $15» 15+4 15» C Mono*
Bai N S 4439 $41’» 41» 41» c Merr.1l
Bonkeno I5X IX 132 132 + 2 CNot fl
8 C* Nat 2X $14 14 14 - Va C Ocdental
Baflm p >70 $ll+> II» II» CP Irrve
Balai B 240 $8+4 8+4 8+4 CP hve (
Becker 8 p XO $5+2 5» 5+2 CP ltd
Bell Canod 11216 $49» 49» 49+4 CPI A p
M A pr 234 $X+e 49» 49+2 c Reserve
Bell B pr >20 $49» 49» 49*', Cdn Sup <
Bell D pr X0 «2+4 52’» 52+4 - Va Cdn rife

2 28 ______ ________
Con W 5700 $5 495 5
Cop A 876 $ll'4 IIV4 11+4- Va

Ml 
M 
Mi
Bja -----
tetrnd A
Black Bras 
Ms Cor
Bow Volv
Bralor fles

Bnmedo 
Brascai A 
B-icn 8+2 
ürendo M 
Bhdgef 
BrucO 
KFP
KFP pr 
K Ptow 
KPh 434

z250 9 9
100 400 400 

8150 440 425 
2900 80 80
8780 $21+4 20 
1130 270 265 
1200 $534 534

9 
400
440 +20 

80 + 5 
21+4+134 

270 
574

4500 115 113 113 
5346 $10+4 10'/, 10V, 

p 5800 $24+4 24*4 24+4+ V, 
15000 $6+. 634 634- » 
7900 $6'/, 534 534 
501 385 385 385 

1300 $23 23 23
240 $31+4 31+4 31+4 
170 $1274 12+4 12+4+ Va 

p 105 $45 45 45 +2

C Tuna 1000 435 430 430
C Crony 420 $15+4 1534 15+4 + Va
C CaUe « 500 157 157 157 - 3
Céi Ce! 600 $6*4 634 634
C E« Gai 9000 425 420 425 + 5
C Faroi pr 100 $9+2 9+2 9+2 - +2
CGE 300 $23 23 23
CG Invest zl5 $1934 I9V4 1934
C Htoogos 1000 90 90 90
C Hamesrj 5000 $5+4 534 5H + V.
C H*»0 400 $6+, 634 674 - ye
a ék Corn 13005 $25'/. 25 25+4 - V4
ai 240 $2134 2134 2l'/4
a 02 22 $36 36 36

rom A 220 $14+4 14+4 1434 - '/> 
10000 22 21 22 -5

A 2000 450 450 450 +15
1800 $9'/: 934 9V> + V, 
600 350 350 350 -X
506 $14 1334 1334 - 34

2800 $19 19 19
» 100 $3732 37+2 37+2

22339 $16+4 1634 16+4+ +«• 
2000 $9 9 9
1000 350 350 350 - 5

O 1100 $38+2 3834 38+4 + '/>
A 892 «934 39'/2 39V,- 34

C «es 3322 $12+2 12V, 12’/,
CU IG'/i 860 $27+4 27 27'/,+ V,
C Uni » 1400 410 410 410
C Vitkers I» $20'/, 2034 20V, - 34 
CWN G 4 pr 216 $8+2 3+2 8+2
Cairo 200 380 380 380 - 5
Capil Div 2850 25+2 23+2 23+2 
Cao 225 $6 6 6
Carl OK 6385 284 280 280 - 5
Ctrl A p 100 $2134 21+4 21+4
Cari B p 320 $26'A 26'/. 26’i
Carier JD 200 132 132 132 - I
Cassràr 800 $534 534 5+4- '/,
Cetanoe 1420 370 370 370 - 5
Celanes I p 100 $9+4 9+4 9/. - Va
Celan 175 p r25 $16'/, 16'/, 16V,
Cert Pat 1000 70 70 70 -2
Chiehai 0 1000 $9» 9 9 - '/,
Chrysler 3875 $19+4 18+4 1+4+ Va
CHUM 200 $6+2 6+2 6+2

CHUM 8 
C S 10+4 
Cicîbome 
Corfi W#
Coddeld
Cakfctm 
Cabs Book 
Canirsco 
Cominco A 
Com Cap 
C Holiday I 525 
CM* A p 100
Comte* 100
Cm On A 2100
Car Bolti A 1015
Can Bldg 3460
Cor Fardy 
C Dahom 
C Moites 
C Mcrisit 
Cons Pipe 
C «Olteler 
C Resupor 
C West P 
Con Distit 
Cars Gas 
Cor Gloss 
Cocpe C 
Cap Fields 
Corby vt 
Consol lad 
Coseka R 
Croigmt 
Crestork
C Zelrba A 
Crusts kid 
Cuvie M 
Cygmis A 
CfJKK B 
Cyprus

1000
IX

I73X
>50
6X

*250
I3X
1980
I4X
975

2733
75X
27X
I6X
200
2X

6412
6X
9X

5470
IX
IX

29133
305
2X

I7X
I6X
4X
498
1125
29X

i5
>15
3X

$7V» 7Vi 7V. - 34 
$1034 10+e 103,
172 110 I» -50 
14+2 14+2 14+2 

440 435 435 - 5 
28 28 28 
$8+, 874 634+'4 

$36» 35't 36 - 74 
$277, 2734 27+4- >4 
355 345 355 +10 
325 325 325 - 5 
$I9'4 I9'4 I9'4- +4 
290 290 290 -10 

$9 84 9 + '4
$33 32+4 3234 - +4
240 235 240 + 8 
3» 310 320 

63 62 62
105 105 
146 145 
4X 4X 4X 
148 148 148 
95 94 95

IX IX IX 
375 370 375 
$1234 12+2 12»
$15 15 15
490 490 490 
170 I» I» +10 
$l8'/2 18'/, 18+2 
480 475 475 + 5 
340 340 340 - 5 
$574 574 574 

410 405 410 + 5 
$1734 1734 1734 

$8+i 8'/2 8+2- +4 
65 64 64
$5 5 5
P 5 5$9 9 »

105
145

+ 6 
- 5

+ I

Dole 8
Door Dev 
Dettsld 8 p 
Deaa R 
D Eldono 
Delhi Poe 
Denison 
Dkknsn 
Ddcovry 
Daman I 
Dome
Dome Pete 
D Bridge 
D E*ptor 
Dofasœ A 
Dam lime 
Dom Store 
D Tenté A
Damer 
Dover pr 
IXi Part 
Dyés l A
E-l Fin 
E-l Fm w
East Sul A
Eshi Prov 
Ego Mmes 
Electro K 
Electro A 
Elks Stars 
Emca
Emco w 
ErtrsJoir 
Extd wt 
Falcon C
Facer
Fern Me

Fm Me p IX 
Felds S 500 
Fuming T 2475
F Cny f«t I5X 
F Crty F wt 74X 
Foodop It IX 
Foode, S 3X
ford Cndo , 19
F Seasons ,1

300 
3X 
204 
7X 
6X 

1493 
>90

w 200
p 9X 

6X 
IX 
9X 
4X 
SIX 
>4X 

>35 
4X 
4X 

I0X 
IX 

I8X 
2X 

>5X 
7X 
500 
434 

6234 
456X

Frose A 
Ga> Met 
Gen Bake
G Distrb A 
GMC
Gensta l 
Gnstar t « 
Gerin 1st 
Gnl Mosel 
Gad Yk 
Gibrollor 
Glendale 
Goldund M 
GokJray

p
a on sds
G t N,dd 
a Pape 
GN Fin 
Gt West S 
G West wt 
Geeyhnd C 
Greyhnd 
Guir Tr«
GuH Con 
Gullslrem

$1074 10» 10+ 2 
$8'/2 8+ 2 8+2 + 74 

$133, 1334 1334 
$12» 12 12+4 + <4
$57, 5+4 5+« +74 

305 305 305 - $
$6 5+4 6

$85 85 85
290 290 290

$5+4 5+4 5+,
$23 22+2 23 +IV,
(6+4 6+4 6+4 

410 4X 410 -20
$8 8 8 - Va

$70 /4 69+4 70+4 + +4 
$21+2 21'/» 2174 

$6’A 614 6'4 - 74 
$7+. 7 7 - Va

110 110 110 - I
430 4M 430
$6'4 6 614no no no
24V> 24+2 24+2 + 1+2 
46 46 46

$30 X X
IX IX IX +5

490 490 490
XXX 

$29+4 29'4 2914 + Va 
121 121 121 + 3
3X 3X 3X - 5
93 » »
X 35 X - 5

$1634 16+4 16+4- V» 
$5'A 514 5'4 

$26'/, 25+4 25+4 - +4 
107 101 104 + I

Mogul
Qbako

300 
20X

__ 700
Pipe A 2875 

hd Pipe w 283X 
Ipsco 600
In» Gtp A 5ÛX 
kiv Grp 5 p >X 
Island Tel 200 
ISO
Ivaco A 
Jannock 
Jannads A 
Jannock B 
Jannack D 
Jarei ltd 
Jautel
Raise Re
Raps Tran
Reeprte B
Retag
Rer A A
Ren A 8
R Anacon 
Koffler A 
ta Lut 
labor A 
lobar A | 
lab Mn 
lacono 
laidiaw A 
lOnt Cem 
l Shore 
lakehead 
lasir Km 
lau Fin 
lau F 1.25

5X
t«
422
IX
>92
IX

SOX
500

5BX
2X0
3090
IX

24X
175
>55

4940
2X
457
2X
tX
I6X
2X
5X
>10

9000
4000

125
255

lau F 2.X 3X

D à G
2X $8+2 8+2 8+2
8X $7+. 7V4 T/a + 14
>X $57 57 57

58X $6+4 6+2 6+i+ Va
20X 54 54 54 -1
I0X 16 16 16
I2X $58 X X - +2
2X 3X 3X 3X

>3X 39 39 39
200 420 4M 4M
1082 $36» 36+4 36» + +4 
7325 $5+2 34+. 34+2 + Va 
I2X $19+, 19 19 + '4
2X0 12 12 12 - +>
5595 $26+4 26+', 26+2- +4 
IX $9+4 9+4 9*4

1370 $14+4 1434 1434- V4 
2IX X 8 8
4255 $19 18+4 19 + +,
>10 $5*4 5+4 5+4
2X $14 14 14

I0X $6*4 6+4 6+4
IX $5+4 5+4 5+4+ Vi

>3X 67 67 67
1255 125 125 IX - 5
200 2X 2X 2»

2IX 49 49 49
ilX 42 42 42
I5X 380 375 375 -10
8X $9"i 9» 9+2
3X $6+4 614 614
I3X 165 IX 162 -13
3X $5» 5+4 5+2
>X 190 190 IX

4909 $6+2 6+4 6+4- +e
UI0 $35' 4 34+4 X+4+ +4

200 Si'/2 8+2 8+2- V»

H à l

Hombro C I7X 3X 295 3X - 5
H Group A 325 375 375 375
Hardee 7X 93 93 93 -1
Harlequin 3X $9’/, 9+e 9+4 + Vt
Hams J S 92X 4X 4X «0 +10
H Wood >2X 90 90 90
HavAe 5 1196 «90 4M 485 + 5
Hayes D A IX $6'/e 6+e 6+e 
H amant 400 IX IX IX
Kolinge A 200 $3134 31*4 3134 - 14 
Homco A 2X 139 139 139 - I

leigh Inst 
U l<x 
Uvingsla 
living pr 
Uvtng w 
lob Co 
lob Co 
lab Co

lodvel 
LoM> M 
lost Rive

500
822
IM
zX
4X
592
400
IX

Lcb ltd Ap M 
4000 
I0X 
2X

282 282 282 - 3
Il II II

$13+4 13V, 1314- Va 
$14*1 14 14 - +4

V> V> 16 
$11+4 11+4 11+4
(6 4 6+2 6+4+ +4

$13'4 13'4 13'4 
$10+4 10+2 10+4+ +4 
IX IX IX -2
$7+2 7+2 7+2 
$6+4 6+4 6+4 

$11’/, II’/, 11+4 
in’/, n+4 11+4 

$7 7 7 + V4
17 17 17
13+2 13+2 13+2+ +2 

$1334 1334 133, 
XXX 

$10 9+4 10 + +4
$13 13 13
$12+4 I2'4 12+4+ +, 
$11+4 11+4 11+4 

17 17 17
490 480 490 

$5+< 534 534 
$17+4 17+4 1774- '6 
$171/, 17V, 17+4 
$21+4 31+4 31’/,
270 2X 2X - 5

$6+4 6+4 6+4 - +,
330 330 330 + 5 
IX IX IX 

25 24 25 +3
16+2 16+2 16+2 - 2 
$5+4 5+4 5+4+ +4 

$13+4 13+4 13+4 
$22 22 22 
IX IX IX 
145 145 145 
$1234 1234 1234- V, 
$37V> 37+2 37+2 

$9 9 9
395 390 390 -M 
395 390 390 - 5 
$23 23 23 + Vt
$13’/, 13+4 13+4 
IX IX IX - 5 
265 255 255 -15 
245 240 240 -10

Home A 3XI !(24 X+2 23+2- +2
Home B Ill !(19/2 19/2 19/2- »
Howdn DH 200 $7*4 7+4 7+4- »

M0S HeithHud Bay A 3320 $16» 16*» 16» + +4
Hud Bay B 120 $16+4 16» 16» ME PC «
H Bay Co 1114 !116» 16» 16» - » MICC
HB Oil Gas 290 :133» X» 33» + » MTS hier
Huiy ai 2675 1il6+4 16» 16» MH Cable
Husky B pr z25 132». 32» 32» Melon H A
IA.C 3425 1>16» W/a 16» MS lid
m loi 1X0 90 90 90 + 3 Madsen
in m pr >25 $7+4 7+4 7+4 Mogntoon
IU kill 62X iill» 11+4 ll+i Mognefa
knatca A 925 124 24 24 Mojrvn
Imp Oil A 19929 jil 9’» 19+2 19» Moislin 1
In» Oil B 112 j119» 19*» 19» Moislc WI
IFÈO A I25X :$31". 30» 31 + +4 M If Mills
INCO B 425 :(30*, 30» 30»- » Maple* M
Indu! 125 !(14 14 14 + » Morcano
biduunin 500 (9+2 9+2 9/2- » Maritime
kid Aden I6X $23 X”, 22Vt- » Mor T 940
Wand Gas 536 $9+4 9» 9+4 - » Mass Fer
Intend G P IX $IO+> 10+2 10+2 + +4 Mo-, F A
hhd G lOp 7X $26» 26» 26» Mas F B
Inter-Gty 1366 x+* 5» 5» Me Adorn
Inter t B w IX 277 277 277 - 8 Me Intyre
Int Div I0X 140 IX IX - 5 Mclasftn
Wrmetco I9X X’» 5» 5’/» + » Melcor
IBM >54 $256 !Z54+6 256 Mentor

M à O

2X - 5

+ 10 

+ 3

2X 210 2X
SIX I I I
2X $9 9 9
I3X 15 13 15 + +2
IX $11+4 11+4 11+4+ +4

300 $71/2 7+2 7+2
32524 $22+4 2134 22+4 + +4
I2X 45 45 «5

235 
X 
21 

295 
IX

,30 $28*» 28*4 28*,
IX 2X 265 265 -15

>566 12 12 12
815 $18+4 18V, 18+4
2X $101. ID'/» 10’/,- +,

12665 $22*4 22 22V, - V,
575 $25+» 25V, 25/2 - +4

58X $25' 2 25'.', 25V,
2X0 43 42 43 -1
i70 $30+4 30*4 30+4 

20X X+2 6V, 6+2+ +2 
IX 4X 4X 4X
200 IIS 115 115

5X 235 
2000 X 

60C $22 
3X 295 
400 IX

235
X
22

295
IX

«X
I3X

2000
985
210
600

3X2
IX
xo
650 

54845 
38X 
6000 
>IX 
2405 
IX 

p >50 
66X 
IX

Me card,I
Me«<nJ E 
Meta Uton 
Me Trust 
Mart Res 
Modal A 
Maison A 
Matson 6 
Morac W 
Mil Trust 
Store 
Multi Act 
NBJ M.ne 
NSI Mark 
NoChrs I 
Not Drug 
Nat &ug 
Nat Pete 
Nat Sea A 
NB Tel 2670
N Downs 6X
N Prov id 0 1900
N York Oil >250
Newcan* 6X
Ntld L9P r 13307
Nfld Tel 
Nick Rim 
Nabb M 
Nor Acme 
Norondo A 
Norbaska 
Norce 
Naan 8 
Noras IX 
Norcen w 
Nordoir l 
Normick P 
NC Oils 
Nor Tel 
NTecm 8 
Ncrthqp!

I0X 
11700 
I5X 
40X 
7566 

I05X 
2370 

195 
300 

4900 
500 
IX 

54X 
42275 

w 4050 
2000

NS So» 1014 >IX
Nowsco W 
Nu-Wr A 
Nulart Res 
Numoc 
OPI Lid 
OSF Ind 
Ookvaod P 
Obne 
Ocelot A 
Ocelot 8 
Ontrrio Tr 
Ordvn A 
Orlando 
Oshowo A 
Oxtord A

Pk Cope 
Pa Pete 
Pope Pet 
Potano P 
Pomoa A 
Pan Cenr 
PonGr* P 
Pe Ben O

IX
1175
2X0

792
8X

24X
50X

304X
3X

I05X
712
3X

1X0
7ax
3X

$15+4 15+4 15+4+ Vi
MBA! <UB _ <1A 00 A 00 J

P 6 6
SX» 20+4 20>>
IX IX IX - 5
tt’e 8* . 8’,+ +,

117', 17V, 17+2+
$15’, 15+4 15»* >/4 
XXX 

$1 V/a 10+4 10+4- +2 
$32V> 32V, 32V4 
425 415 415 -10 
197 195 195
64 64 64

490 485 490 + 5 
$5'/, 5+4 SVt
$6+4 6V, 6+4
25 23 25 +3

$12+4 12+4 12+4- 74 
$17 17 17
XXX 
13 13 13-2

47 47 47
385 370 370 -15

13 13 13+1
$6+4 6+4 6+4- V, 
10 10 10
38 38 38 -1
6V2 6V2 6V2+ +2 

$35'4 3414 34*4+ +2 
15 15 15

$11’/, II’/, 11+4- +, 
$21+4 21+4 21+4 
$M M M - +4
in no in
IX IX IX - 5
275 275 275 + 5
X+4 6 6+4- +,

$34+2 34 34'A + +4
$13» 13+4 13+4 - V, 
3X 3X 3X - 5
$2IV: 2I+, 21+4 
$18 18 18
$9*4 9 9+4
18 18 18-2
$9 8+4 8+4 + Vi

390 390 390 
315 315 315 
144 IX 142 + 2
119 116 117 - 2
$7+4 7+4 774 
X+2 6+4 6*4- +, 

$10+2 IOV2 10+2- 14 
259 259 259 - I
$12*4 12+4 12+4 
355 345 3X -10
$11 II II

Pow Corp A 29X

P Dept S 
P JeM A 
Penal
Peyto Ols 
Pine Poet 
Pitt, C 
Place G 
Ploce
Ply» 8X 
Pominex 
Pop Shops

P à S
I9X IX IX 104 -10 
1998 $25*4 25+s 25+4 
X!6 235 2M 235 +15 
>X 190 190 190 
9X 255 2X 2X - 5 
>83 79 79 79

6245 $21+4 2I+, 2IV4+ >/, 
32X 255 2X 251 +11 

2X (8 8 8
2BX 375 370 375 

925 X 5 5 - 14
670X 225 IX 220 +X 
43X 480 4X 475 

425 $28’/: 28+4 28+2+ V: 
6X 4X 4X 4X - 5 

5IX 33 31 33 +1
600 $20*» 20*4 20*,- +. 
6X (2414 23+4 23+4 - +2 

26X X 49 49 -2
3803 495 480 495 +15

Pow C 4+4 
Paw C 5 
Preortb 
Pre Cobb 
Prtstan 
Prk» Co 
Qatar Pe 
Que Man 
Q McTgmt 
Que Sturg 
Que Tel B 
Rom 
Ranger 
Rom Ora 
Readers D 
Redstone 
Reed Pap 
Reed Cm 
Reitmcn A 
Repub Res 
Seven*
Recru Prp 
Rio Algam 
Rolland 
Roman
Rory* Car 
Rothman 
Rothm 2p 
Royal Bnk 
Royd Tr 
Russel H 
SonrNmil A 
Schneid 
Scot loscl 
See York 
Seoyom 
Show Pipe 
Shell Can 
Sherri» A 
Setters 
Silknit A 
Silvno
Silvered A 
Silvered B 
Simpsons 
Sinpson S 
Skier M 
Sklar W 
Skyline H 
Slow Sri 
Sogepet
sX^P
Spar Aero 
Spooner 
St Brodai 
Steko A 
Steep R 
Steinbg A 
Sterystm 
Sulivar A 
Sunbrt E 
Systems D

Tolcorp
Taro
Teck Cor 
Teek Cor 
Tex Can 
Txsgd 
Texmant 
Texcre 
lhom l 
Thom N 
Thom N 
Tombill

cX 
200 

2000 
IX 
125 
B24 
500 

1X0 
2X0 

>25 
p 5X 

56X 
I4X 
IlX 
200 

2000 
A 230 
A 278 

IX 
400 

1080 
>410 
6060 
2X 
1625 
54X 
>25 
700 

14992 
A 22X 

7X 
2X 

1125 
iX 
500 

3X1 
400 

7X0 
2842 
20X 
IX 

50X 
6X 
IX 

6454 
377 
20X 

500 
IX 
IX 

I2X 
>25 

55X 
IlX 
20X 
375 

8740 
IX 
SX 
2X
:64

I0X
1418

$9 1*4 »
$28' : 28’ 2 28V:

$91» 9'1 9+»+ +,
41 40 41+1

$10 10 10 
$13+4 13+4 13+4+ +4 
$I2+a 12+b I2+, - +,

$6+4 6*4 6*4 + '/• 
14+2 14+2 14+2 
18 18 18 
40 40 40

$10’, 10V, 10'/,
X*» 5+4 5V4 - +, 

$14 13+4 14 + Vi
194 187 194 + 8
$10' 2 IO'/2 lOV: - +4

42 40 40 -1
$10+4 10+4 10+4 - +4
$6*4 6+4 6*,
$9*4 9+4 9+4 - +4 

147 147 147 + I 
$6+2 6+4 6+4 - +4
66 62 66 

$30 29+4 X + +>
S5 5 5

$1774 l7+> 17V, - +4
119 113 119 +9 

$13+4 13+4 13+1 
$14'/, 1414 14'»
$27*4 27+4 27+2 - V, 
$18'', 1774 17*4- '4 
$1074 10+4 107»+ '/, 
$7 7 7

$10 10 10 
225 225 225 
170 170 170 +5 
$24', 23'/: 23*4 - +2 
435 4X 4X - 5 
$14'/, 14'/, I4'4- +, 
$6+4 6+4 6+4

$12+4 12+4 12+4 
2X 2X 2X 

28 27+2 2714-174
$8+2 8+4 8+4 - +4
» 8 8 - +4
X74 5+4 5+e
$9 8’/, 9
IX 132 IX - I 
40 40 40 - I

225 225 225 - I 
$7+4 7+4 7+4
76 76 76 +1
$8’/» 874 8’/,

$22 » 22 22 - +4
227 225 227 +2 
25 25 25 -1
$8 6 8 

$2614 2514 25+2- +4 
IX IX IX 
$15+2 15+4 15+4-+, 
340 330 330 -M 
131 131 131 

8 8 8 
205 2X 2X - 5

Toramord 
Tor Dm
Tor
Told

Star
Pet

500 2X 2X 
6k 5230 $1914 19

250 
19+4 1

126 $I5'4 1514 15 » - 
21M 5+4 5+2

T à Z

7X 
400 

A35I85 
B70905 

394 
2140 

I70X 
390X 

500 
A 190 
pr >25 

65X

$11*, 11+4 
$15+4 15V, 
«+4 485 

495 435

B4+4 24*:
I 30+i

10 
5 

49 
$12 
$37+4 37*4 

45 45

8+>
4+j

4v
12

11+4- '/»
15+4 + +4 
5+4 -45 

475 +X 
24*4 + +4 
30+4 - V4 
10 + +> 
474 - V2 

49 - I 
12 - 14 

37+4 
« - I

Total P A p 2X $11’, 11*4 II’,
Tad Pet w 20X 178 
Traders J 
teaser B 
Trade 7+2 
Trader 69

178 178 
13 I3V4 + 

200 (23 23 23 +
>4 $36+2 36’ : 36V: 

>25 315 315 315

1X0 |I3'
+ 3

tr Can ReslOIX 70 X X - 1
Tms Mf A 1820 $9 8+4 8*4- »
TiCon PI 5X7 $12» 12V, 12»
TrCon B pr 2X $31» 31» 31»- +>
t»Can C pr 2X $42 42 42 + »
Trovhcy 200 $7» 7» V/t- »
Tnmoc A IX X» 5» 5+1 + »
trm Qwb 25X 7+> 7'/> 7V> + V>
Ti^dro 2000 6 6 6
Turbo R I8X 175 171 175
Ulster Pet 79X X 58 X +
Ultramar 2X IBS IX IX
Unicon S 46X 245 245 245
Umcorp F 
Un torbid

4X
>10

116 116 116 - 
$22» 22» 22»

7

UGob 5Vj >20 $28+4 28+4 28',
Union Oil 7X $7+4 7+i 7+i
U Asbesto I3X 3M 3X 3X
U Coma 
U Corp B 
U Siscae 
UVvbn 6!4p 
UW OG 
Univr Gas 
Upp Can 
Van Oer 
Versohb 
Versat.1 A 
Vespor
Vic G 4X

X90 
200

Walk GW A I575

Tr
Varager P 
VuKan Ind

Warn Con 
Wrirdn 
Wekhvod 
Wslbume 
Wbun wi 
Wcoast Pt 
W Pet A p 
Wcoast T 
Wcoast
W Bcas B 70IX

3790 (6V4 6'/» 6V4
30X (12+4 12+4 12+4 
1425 X+2 5'A 5V4- '/,
>25 $X X X

2000 36 36 36 -2
8X $7+4 7+> 714- 1,

22X 95 95 95
>10 243 243 243
IX (14 14 14
5X $I3’4 13+4 13*4- '«

I00X 22 22 22 -1
124' , 24 2414+ Vi
13*4 13+4 13':+ +4 
15+2 1514 15'/»- V> 

129*4 29’/. 29+4 - Vi 
X+2 6V, 614 

290 290 290 +10 
(11+4 II 11+4+ +4

r8+4 8*4- *1 
355 355 + 5 
$6+4 6+4 6'/:+ Vt 

$13 12+2 13 + Vi
$25+4 25+4 25+4- V, 
360 3X 3X

IX
6X
4M

1884
8X

3870
705

1026
34X

W Drada 
West Mme 
Wesdoir p 
Wesdeld

Westmill 
Weston 
Whcmok A 
Wilkqy 
Woodreet 
Woodvd A 
Y&R Prop 
Yk Ber»
Y lonbtos 
Yikon C 
Zellers

1421
5X
635
9X
iex
2X

1737
5X

1017
11X0

2M
3X

I08X
ilX
I2X
875

$IO'/2 10+2 10+2 
$7+4 7+4 7+4 

425 415 4X - 5
(14+4 14+4 14+4- +4
no no no -15
(MV: M M - '/i 
225 225 225
(l4+i 13’/» 14'/,

$7+4 714 7+4+ +, 
95 95 95
92 91 91

(17+4 17 17V 4+ '4
$6+, 6+4 6+4

273
59
162
3X

273 
59 
162 
345 -5

+ 3 

+ 2

UNITES IN FIDUCIE

R un 
R wt

IX (14+4 14+4 I4V4 
1340 210 205 205 - 4 
1175 $13+4 I3’4 13*4

.............. 2740 193 186 190 + I
C Pern m 5454 «V» 8 8
Hedntjn u 1880 $6’/» 6+4 6+4- Vt
ID Realty 864 $23+4 23'4 23+4 - Va
TD Red w >IX X X 86

BBC 
BBC 
8M4tt im 
BMJtT

new york Volume des transactions: 15,860,000 actions — Dow Jones: 954.87 en hausse de 4.90 points.

Cours fournis par lo Presse Associée Bid Nor 6 IX 39» X» 39'/.+ » Exxon 9 927 53+4 53 53»
et transmis par lo Presse Cano- Bundy 10 10 26 26 26 + » FM Cp 12 298 21 X": 21 + +,
dienne Burgrs 21 452 90» 89» 89»+ » Foirch X X2 46» «5» 46'/,+ »

CBS 10 XI 531. X 53» Feddm 43 5» 5» 5H+ »
Ventes OT Fm 8 73 X» 35» X+4+ +4 Fin Fed 5 137 14» 14» 14»- »

Ttt. rpb en OO haut bos 1er. chono. CPC w 9 39 44 43”: «3+4 Fireston 9 X 71 21» 21»
Camp Sp II 91 X+2 32*. x»+ » Fst Oft 7 129 16» 16» 16»- +•

Aa h 8 28 34+2 34’k 34+2+ » Poc 7 IX 17V, 16» 17 + » FlmAote 9 209 X 19+4 X + »
ASA ltd 91 15» 15» 15+4- » Car Cp 15 152 16*4 16» 16+2- » Flo Pw 8 796 X» 27» X - »
ADbt lb 17 312 54' 2 X» 53»- » Cart Wa X 32 6» 6» 6» Fard M 5 7X 56*» 55". 56»+ +«
Acme CU 13 12 8» 8*4 8+4 Cater Tr II «876 X+i 54» 54*2+ » Fruehf 8 36 X» 25'/» X»+ »
Addrsso 12 66 10 9+4 9» Ceianese 8 47 46» 45» 46»+1+, GAF Cp 7 «69 13» 12» 13 - »
Airco 7 59 X» 28» 28+2+ » Cessna 10 X 2B 27» X + » GCA Cp 26 17 6 5» 6 + »
Alcan Al 79 245 X» 25". X»- +, Otnp Int 8 575 23» X 23»+ » Gen Cym 6 IX 46V| 45+2 45+4+ »
AHg lud 6 16 34 X*4 34 + V» Oesse 7 198 X» X X - » Gen Ek 13 941 61» 51» 52 + »
A g Pw 7 665 20 19*4 » Choc FN IX 2+2 2+4 2»- +4 Go Food 10 252 32» 32» 32»+ »
Alh GP 6 10 13» 13» 13+2 OrsCrft IX 4*4 4+2 4+2- +4 Gen Mot 81327 72» 71» 72»+ »
Atid 0) 8 179 36* 4 X 36*»- » CUyslr 16 476 19» 19+4 I9H+ » GPub Ut 10 214 18+2 18» 18»+ '/•
Alia O) 7 170 X*4 X+4 X+4+ +2 Cities Sv 8 271 57» X» 57»+ +. GTei El 9 X2 39 X*4 X»
A Hess 7 382 25+4 X» 25» Cloro* Co 10 269 11+2 II» II» Gen Tire 5 X 24» X» 24 - »
AAir fih 8 X 16» 16 16»+ » duet Peo 5 55 0» 8": 8+2- » Go Poc 19 685 X» X 36»+1»
Ar- Aid 16 282 12» II» 12+4+ » Coco Col 19 248 81» 80+4 81»+ » Gillette 9 319 26*. X» 26»- »
A Bmd 8 127 42» 41» 42»+ » Coleco In X X 4+4 4» 4+2+ » Goodrich 16 74 24» X» 24»- »
ABC X 505 35» X", X»+ » Cob Pat 13 515 X» 24+2 25»+ '/. Goate II +>0 33 21+2 21+4- »
Am Con 7 IX 16» 35» X Cdf Aik 6 IX 10» 10 10»+ » GoukJ 9 299 X» X» 25»+ »
A Cyan 9 215 X*4 X» X» Col Gas 8 127 25» 25*2 25+2- » Groce 8 in 27» 27» 27»+ V.
Am EIP 9 510 X» X» X+2 Comb En 9 70 42*2 41» «1»+ +2 Grand Un 5 8 16» 16+4 16»- »
A Home 20 392 X» X+2 33*. Com Ed 9 652 X» 29» X - V, Gt AP 23 17 12 II» II»- +,
Am Has 21 219 X+4 X» X» Com O IX 9» 9+4 9» GtW Fin 8 126 19» 19» 19*/.
Am Mot 7 139 4» 4» 4+2 Comsat 6 138 27» 27 27»+ » GrenGnt 24 8 17» 17» 17»+ »
Am Stand 7 57 271. 26» 27 + +2 Congdn 8 189 14 13» 13»- h 5relAd 7 177 14» 14» 14»
Am TT II1475 59» 59» 590-.- » Can Edit 5 364 18» 18*, 18*4+ » Grorer 35 1+4 1+4 1»
Amp* Cp 10 52 6» 6 6'4+ » Con F<b 8 98 23» 22» X + +. Grvnon 4 19 16*, 16*4 16+8+ '/»
Anacon 306 25» 23» X+4+ 1+4 Coni Co . 17 XI 53+2 52» XV,+ » GuH Wn 4 413 15» 15» 15*4
Apache 7 38 17 16*» 17 + '/, Com Grp 8 730 X X» 32»+ » GuH Oil 71034 26» 4U+» 26+2- »
Apeco Cp 68 1» 1+2 IV, Cart 0,1 81000 34» 34» 34*. Guitan 7 6 4", 4 4'/,+ »
Attco St 8 70 29 28» 29 Com Oat 9 3'2 X*. X» X»+ +2 Harris C II 101 50*. 50 50»+ »
Arms! Cfc 13 71 28 27» 27»- V, Coop hd II IX 39 X» 38»- » Heinz HJ 9 196 29» X» X+2—1
Arm 9l 3 7 18» 18» 18»- » Coop lab 17 III 9 8*4 9 + » Helen Gt 6 8 5» 5» 5»
Asarca 23 IX 15» 15 15» Dane Co 4 IX 25+2 24*, 25*2+l+b Hercules 18 213 XV: 28 28»- '/.
Atl ltd) 13 738 X» X» X»- +2 Own Ck 7 16 19 18» 18»+ » Harsh Fd 6 16 21 X+2 20*4- +4
AvcO Cp 2 66 13» 13*4 13»- » Crw Zett II IX 41» 41» 41»+ Vt Hew Pdc X 3X 82» 81» 81»-1+4
Avan Pd 17 367 X 44", 44+.- » Cull-gar 9 X 9": 9 9»+ » Hobcrf M II 4 21» 2!» 21»+ +4
Bobdt W 7 79 31» 31» 31+2+ +2 Curtis W r 9 96 15» 15+2 15+2- 12 LJ---- 4nome^ro 16 121 32» 31» 32
Barf Trv 26 XI 44» 44'. 44»- » Cyprus M 18 X 25» 25» 25+,- +, Honywfl 9 506 43» 42» 43*4+1+2
Bedtmn 15 5 24 23» 24 Dan Riv 5 32 8 V/t 6 + » Houdoil 6 7 15» 15+4 15»+ +4
Beech A 7 14 21 20*4 21 + +, Dart hd 8 154 X» 32',2 X+2+ +2 Houeeh F 7 XI 19+4 19+2 19+2- »
Bel How 26 17» 17» 17+4 Dote Gen 24 405 41+4 39*. 40»- » Hurt O) 15 63 12» 12» 12»- +4
SeU Can 7 17 51» SI 51 + » Deere 8 «46 31» X» 3IH+I 1C tnds 6 79 19» 18*4 19
Bend* 9 IX 40+2 40 40 - +2 Derm Mf 7 16 X» X» 20»+ » CN Phor 18 19 4 3» 3»- »
8r?R Cp 5 114 24 X": 24 + +4 Den* C 9 27 23 21*4 21» 1NA Cp 16 209 43+4 43» 43+2- »
Be* Stf 8 9X 37» X": 37»- » Dbm Sn 9 171 66» X", X+4- » INCO 15 772 32 31 32 + +2
Block D 19 306 18» 17”, 18",+ » DqitlEq 25 368 146 143» 145+2-2» hger Rd 12 259 76» 75+2 75+4+ +4
Slis loug 6 54 15» 15*4 15*4+ +1 Oisney W 18 321 «4+4 43» 43»- +2 H&d St II 208 48": 48 48»+ »
Block HR II X 18» 18» 18+i Dow Oi 12 XX 41+4 40» 41*4+ +2 Imerco 8 21 42» 42 42»+ »
Boeing Il 2X 41» 41» 41»+ +4 Dress In 10 482 41 40» 40»+ » IBM 18 678 264+4 263» 263»
Bose Cas II 1073 29» X» 29 + +i duPont 12 443 IX» 121 122*2+ » Int FfoF 27 190 X 22+4 X + »
àorûm 10 IX X 32» X»- » Duq It 9 64 19*4 19» l»»+ V, Int Horv 10 210 X» X 28»+ »
Borg War 7 73 28 27 27+,- » East A.A 550 8» 7» 8'2+ » ht MinC 5 153 37» 36*. 37 + +.
Bran H II 283 10» 10 10» Eos Kad 22 7X 87» 86» 87»+ '/, kit Mdtif 7 70 17» 17 17
Brlst My 15 192 71» 70» 70*. EIP NO 7 IX 14» 14» 14»+ » ht Pap II 499 70 68» 69+2+1
Brwn Co 5 12 10» 10» 10»- +, Eiee Assc 9 14 2» 2» 2H+ '/, ht TT 9 462 30» X» X»+ '/,
Brwn Fr 9 II 6» 6 6 Emer El 19 113 36*. X X»+ » Ipco tbp 7 20 4» 4» 4»

10 178 15*4 15» 15+4 E'^hort 7 93 30*. X 30*2+ » John Man II 813 X", X X»+ »
Bucy Er 9 407 26» X» 26»+ » Equ>fo* 9 3 25» 25» 25’/»+ » Job) Jn 25 388 X» 85» X»- ’/,
Buda Co 4 X 18*, 18", 18»- » Esmork 7 98 31» 31» 31+2 Joy Mb 10 138 44» 42+4 43+.+ I
Buiovo W 26 6» 6» 6»+ » Ethyl Cp 6 63 X» 37» X»+ » RIM Aft 16 15 46 45» 46 +1
Burl hd 8 3X 26*, 26+4 26'/:+ » ExCeHO 8 42 n 21» 23 + » Rois Alu 12 64 X» 33'/i 33+4- V,

Kellogg 16 69 26» 26". 26»
Remecot XI 29» 28*, 39 - »
Ken Mg 14 164 71» 70» 71'/,+ »
R mb Cl 8 85 39 X» 38*.
Roocers 8 54 47» 46+2 46»- »
Rivtco 9 273 47 45» 47 +1»
Krsge SS X 5X 39» 39". 39+4+ »
RroeHr 18 3 14+4 14» 14»- »
LTV Cp 145 11+4 II II - »
NkGr H » 38 13» 18» 18»
leh PC 14 6 15*4 15» 15»- »
Levi Str 5 227 X» 19» X

Gp 8 X X 32". X + »
Litton 33 7X 14 13+4 14 - »
IdMAr 3 56 9» 9» 9»
loew Cp 5 113 26» 26"', 26»+1»
UAen Stf 7 3 X» X» X»- '/«
May RH 6 31 27» 27» 27»+ »
MaratS Mf 31 66 10+4 10» I0H+ »
MritrO 12 344 X» 57» X + +4
MrshMc 18 15 59 X+4 59
Mann M 8 87 23» X X»+ +4
Masco Cp 14 373 XV. X+4 X* 4
Moss Fer 4 148 X» X+4 X
Mas Cp 43 17» 17» 17’/,+ »
Mattel 5 IX 5» 5» 5’/,+ »
McDonld 21 880 51+4 50*. 51»- »
McEh D 9 108 Wa 21» X - +4
MrG Ed 10 184 X» X» X',+ »
McGr H 9 66 13» 13» 13»- »
Mdry II 2400 X» 32» 32*4- +4
Merck X 217 76 74» 74»- »
Men lyn 8 460 X» 22» X - »
MGM 8 «62 14+2 14*1 14»- +4
Mptrom 7 129 X+2 24» 25
Midi Ros 7 X 24» 24» 24»+ '»
Min MM 33 4X 61» 60» 61»- »
Mob! O 7 500 59": 58» 59*,* »
Mobie H 24 3» 3» 3»
Mr-* D 31 81 6+2 6» 6»- »
Mon»* 7 393 8!» 80 81+4+ *4
Moor Me 5 X 44*. 43*. 43*4- *4
Motorola 24 157 51» 50+2 50»- +2
NCR Cp 13 272 34’/. 34". 34»- »
Nobsco 10 69 45 43» 45 + 1»
Not Can 5 18 13» 13» 13»
Nat Distil 7 192 X» X X»+ »
Not Gyp 10 362 16» 15» 16»+ »
NtSmcn X «7 32» 31» 32'/,- »
Nat Steel 13 34 43» 43+2 43»- »
Nat Teo 7 4+2 4» 4+2+ »
Hewmrt 15 83 26» 25» 25+4- +4
Nog MP 8 387 14 13» 14
Norfolk W 8 63 X» 89» 90+.+ +2
tor Tel 13 37 X". X 35»
Nwst Air! 14 119 27» 27+4 27*.
tor Sim II 180a 21» 21 21*’,+ Vt
Oct Pet 10 262 17» 17» 171*2
Cto Ed 101549 19*» 19» 19»- "4
Olin Cp 6 14 39 38» 39 + »
Out Mcr 7 X X» X» X»+ '/,
G»en G 13 643 X". 56» 57»+1»
Pa Ug 7 101 18» 18 18»
Pan Air 729 5» 4» 5»+ »
Pen Dii 32 4» 4» 4»
Penney 14 411 49+4 48*, 49+4+1'/,
Penn rcxl 9 III X 29*4 2914- »
Peps» Co 15 168 81» 81» SI»

PtMT 13 «59 X» X» X»
Phelp D 16 IX X» 37» 38»+1
PM kto 14 315 59» X» 59»- »
m Pet 13 IX 60*. 60» 60»- +4

Pitney 8 7 152 14» 14» 14".
Pttstan 8 669 X» X» X*4- »p _ i, jrattroa 172190 37» X» 36»+ »
Portl GE 6 X 19» 19» 19*4
Prct Gm 19 163 X 92» 92»+ +2
PjBman 9 75 31» X» 30+2— »
RCA 13 603 25» 24*4 X - »
Rolstan P 15 X9 X» 50 50»+ »
Raym ht 7 V X» X» X+2— »
Raytben 12 131 64» 63*4 64»— V,
Rekb Ch 7 50 17» 17» 17»+ »
Reiian El 10 39 29» 29 29
Reib Grp IX 17» 17 17+2+ »
Rep :Sd 10 149 32» 32 32»
Revere C 17 8*4 8» 8»
Rexnrd 6 21 30+4 29» 30*.+ +4
Rtf w 13 143 X» 25Vi 25»+ »
Rockwfl 9 X 29» 29» 29»
Ronson 14 4 4 4 - »
Rosario 9 31 20» 20*, »»+ »
RC Cob 8 13 16*4 16» 16+2- »
Rÿ D 5 716 4714 «7+4 47+4+ +4

$04 Cp 6 140 18» 18» 18*,+ +4

Safeway 9 158 43» 42» 43 + +4

St RegP 8 39 36*4 X» 3»»- »
Sfe lb 10 116 X» X» X»
Scber Pt 
SctohQ

19 161 
2112X

52*.
94*.

51*4
92":

52»-
94

+4

Stott Pop 8 IX 17+4 17» 17+4+ »
Swift 8 18 XI 66 «"4 66 + »
SM Oil 8 344 76» 74*4 75»- »
Shell T 5 2 24» 24» 24V:
Star W 13 18 37» 37 37 - »
xnci c 13 54 X» X» 23»- »
Simnn 10 46 18» 18 18 - »
Sraer IX 18 17» 17»+ »
Sktf Cp 8 6 10» 10 10»+ »
Smith 40 X 10 14» 14» 14»+ »
Smrth KF 17 184 81 79» 80»- +4
South Co 9 1812 15» 15» I5H+ »
Sou 1to 7 IX 32» 32» 32»
Sou Ry 9 106 55» X» 55*,- +2
SouthW b 13i 237 26 X» 25»+ »
Sperry 1 II 161 45": 44+2 45»+ »
Squibb M 1» 32» 32 32»- »
St Brand II 67 29» X+4 X»- »
STOil Col 8 706 X+4 35» X»
SOtl hd 9 471 52*. 51» 52»+ +4

Sid 0*0 23 146 77 76 76»+ »
Star Drug 12 413 17 16» 16»+ »
Stw 'War 9 II 31» 31» 31»- +2
Seud Wor s X X 37+2 37»- »
Sun Oi 6 362 41+4 40» 41 + *4
Sunbeam 10 38 X» 23*. 23+.- +4
Sunsh M 18 29 10» 9» 9»
Supr Ol 18 55 215 209 213 Z’/2
Trt Cp 31 7» 7» V%
TflW In 10 151 34» 33» 3414+ »
Tad Brd ? 5 V 27 27 - »
Tandy Cp 10 772 X". X» X + »
Tdwtck 19 4» 4*4 4»+ »
Tfktrri 17 X 62» 61» 62»+ »
Tekfyn 6 276 63» 61+4 63 - »TeS. Cp » 80 2+4 2» 2»+ +1

Tenrteco 8 1476 33» 32» 32»- '/,
Texaco 81 097 26*. 25» 26»
Te* GH II 104 31» 31» 31»- »
Textron 9 71 27*4 27» 27*.
TKokol 6 X 16*4 16» 16»- »
Tmén 10 X 52» 52» 52»+ »
TonkaCp J 40 12» 12» 12»
TW Air 1160 10". 8» 10+1+ 1»
Tromm 8 344 12*4 12» 12»
Tmscan 7 2X 10» 9» I0+I+ »
Troowy 1 7 «3 19» 18» 19'8 + »
Tricon 71 » 19» 19*,+ »
Twen Ce II 59 9» 9» 9»+ »
UAL inc 570 X+4 X» 23+4+ *4
UOP 84 14 13+4 14 + +4
UV hd 4 IV 28» X 28+4
Un Carb 10 429 60» 58» 60+8+1»
UnO Col 7 202 X» X» 53»+ +2
Un Poof 10 IX 87*. X» 87+4+ »
Unit Cp X 9» 9» 9»
Unfin Cd 5 16 10» 10+4 1014
Ur todr 13 223 30» 29» 29»- ’/I
US Gyps 12 521 24*. 23» 24*4+ »
US Steel £ 662 48» 47» 47»
Unit Tech 7 XI X» X» 32»- +2
Utah Int 13 419 63» 62» 63’ 8+ »
Vemce 5 6 3» 3": 3+2- »
Vetco Of 6 58 19, 18", 18»
Vamodo 5 X 5*, 5". 5+2+ +4
Wm Com 7 326 X» 23» 23»+ '/,
Warn lb 15 304 X» 32» X + 14
W Union 10 137 18» 18", 1814
Westg B 6 690 17+2 I7+» 17+8- »
Wheel Fr II 52 23» 23 X
Wwei Pit 4 17 16» 17 + +1
Whit Cano 6i 41 X» 22*4 X' 8 + +2
Winbaao ” 108 5". 5+, 5»
WoUifc 6 IX 22» 22 22»+ +2
Xerox Çp 14 662 61» 60": 6IH+ +4
Zenith R 13 229 271/2 26» 27»+ »
Zum hd 8 39 12» 11+4 11+4

américaine
Cours fournis par lo Presse Associée 
et transmis par la Presse Canadienne 

Ventes
lit. rpb en 00 haut bas fer. chang.

Aeronco 1 3 2 2 2
Alleg Ak X 90 4+4 4+2 4+2- V,
Alio Art 61 1 15-16 15-16
A Israel 4 1 2*4 2+4 2*4
ASofe E 3 9 5 4» 4»
Anthony 4 18 6 5*4 6 + »
Aquit Co 12 6 17» 17» 17»- +4
Asomero 8 26 9*, 9+4 9,4- +4
Asnld Oil 7 2 8*4 8» 8*4 + »
Atco hd 4 15-16 » 15-16+ »
Austrol O 18 16 14": 14» 14+8- »
Auto Rod 2 105 4» 4 4 - +4
AVEMC 6 6 3+4 3*, 3H+ »
Borisfr 5 13 7» 7» 7+4- »

montréal Volume des transactions: 308,488 actions. 
Industries: 117.25 en hausse de 0.04 de point. fonds

mutuels

Bomwl 32 43 9 8» 9 McCul O X 74 3» 3 3
Bcruch F 13 3 1+2 1» 1» M* Cp 5 X 5+4 5» 5»-
Beverly 12 6 1+4 1*4 1+4 Holy wt 69 22» 72 2/4 + »
B*c Pen 8 10 10» 10» 10»+ V, Nat Hth e 15 1+4 1» 1»
Bink Ml 6 1 15» 15» 15'/,+ +4 N Idrio ;'26 1+4 1 1+4 + +4
Bow Vdi 179 72 21» 20» 21»+ *4 M- -1more* 6 7 3 3 3 + V,
Brod Cm 7 141 T/a 6*4 7 + » NC dn Oil 9 52 6» 6V. 6+4- »
Brasoon 3 10 10» 10+4 10+4- » OOk*p 12:300 X X X
Breeze C 8 3» 3+4 3+4 Outdr Spt 5 2 4» 4» 4+4
Calcomp 13 4 3» 4 + » Phoenix 13 2» 2» 2»
Cameo In 18 X 6 5+4 6 + » Pioneer $ 8 1» 1+4 1+2+ Va
Camp Ch 239-1639-1639-16-1-16 Plont h 3! 8+4 8 e - »
CEexp GO 8 2 4+. 4 3-16 4+4 Pobron 4 3 3 3 - »
CEexp GO 8 2 4+4 4 3-16 4+4 Prone 13 1 6» 6+2 6»
COON Ham 19 84 5» 5 5’/.+ » Presley 12 63 9» 9» 9»
Gh Hyd 6 5 7+4 7 7+4+ » Preston 10 8 14+4 13» 14'4 + »

»C<*> Inr 5 4 15+4 15+4 15+4 Range' O 50 6 14*, 14V, 14»-
Gh Med 14 3 9» 9» 9»- » Roth P X 3» 3» 3»- V,
CSup Oil 10 1 39» 39» 39»+ » Reeve) T 10 2*, 2» 2»
Castleton 7 1 1» 1» 1» Res 0! 13 36 14» 141. 14+2* »
Chomp H 161 3» 3". 3»+ » Resort IA 191 167 11+4 10» 11+4+1»
CWtcn 6 6 2» 2» 2» Rest Asc 2 1» 1» 1",
Cineram 1 1» 1» 1» Rio Algm 14 1 X+2 X» X»+ »
Coleman 7 X 14 13+4 13+4- » Rytr Ho II 98 18» 18 18»* »
Cormnco 12 15 37 36» 36»- » StP Cp 12 93 12 II» 12
Condec 3 13 8 7+4 8 + +4 Salem C 4 X 10*4 10» 10»- "4
Con G 12 IX 10» 10 I0»t +4 Scur Rom 12 10 19» 18*, 19/2+1+,
Con» Mat 13 5 » » » Shelter R 27 2» 2» 2H+ +4
Gdilnt 14 3 2+4 2» 2+4+ » Solitron 14 2 2 2
Crystd O 17 II» 10» II - '/. Sonder 4 10 10» 10» 10»- »
Dota P 8 137 II 10» 10»+ V, Saundsn 6 13 18» 181: 18*4 + ’/2
Dev Am 10 8 6 5*4 6 -f ’» Super cr 4 2 3» 3» 3»
Diversey 8 12 13» 13» I3»+ » Suscftan 4 2» 2» 2»- »
Dmilyn 3 2 7» 7*4 7+4+ » Syndoy 4 6 4» 4» 4»
Dome P 8 33 X» 34’, 35»+ +, Syntex 10 562 X» 23, 2»
Dyrolec 8 13 3'. 3+4 3+4 Systm En X8 X 6» 6+4 6»
Dyne! El 19 M 7» 7 7+4+ +4 Tech Tpe 4 13 3 3 3
Ecdyn.Q5e 7 1 9» 9» 9»- » Tera (. 5 19 10» 10» 10»- Va
Folcan S 8 IX 29» 29» 29»- V, Tex star 6 42 4": 4". 4»
Fed Res 77 4', 4", 4»- » Tofd Pet 7 6 5» 5» 5»
Fly Dio 7 96 17» 17» 17»- » Total pf 2 12V, 12» 12»- Vt
Front Ar 6 21 6 6 6 Tron lux 10 1» 1» 1+4- »
GSC Em II 4 l+, 1» 1» Un Aies ii 303 11-16 3 9-16 3 9-16--V,
G<nt Y1 26 19 4» 4+2 4+2-1 -16 Untot C 3 » 9-16 »
Greet Am 3 14 4+4 4» 4*4- +4 Un PDy 12 3» 3» 31,
Gtlk Ch 15 431 32» 32 32»+ Va US Fih 7 42 9» 9» 9»
Hortz M II 40 II» II» II»- Va US Not Rs 5 21 4+'. 4» 4»
Hasbro 6 3 8» 8+4 8» Vernit 7 24 4 3+4 4 + Vt
Holiingr II 1 31 31 31 -i5 Vulcan Cp 8 5 2» 2» 2»
Home A 7 1 24 24 24 - » Vulc he 3 8 8» 8» 8»- »
HBoy OG 9 2 34". 34 34+4+ » Wocknht 5 13 6 5+4 6 + »
Husky O 5 16 17» 17*/» I7H+ » Wainoco 9 2 4 4 4 +1 -16
Hycet 16 *5 3+2 3+4 3+4 Wang lb 12 17 14+4 13» 14+4 + Va

hp O A II 240 20» 20» X+4 of II 5". 5+, 5»
hstr Sys 88 15-16 » » Westots 19 322 9» 9» 9»- +»,-------11 ^rv+ * I 8 9 14 13» 13»- » W Deed' 12 34 8". e 8
Iroquois 21 6*4 6» 6+4 Work Wr 6 8 10» 10» 10»
Jetroac 4 3 3 3 3 Wr Harg 9 10 +4 +4 »
Roiier 7 68 13". 13 13»+ »
Rm Ark 7 9 1» 1» 1»
ITV Crp 74 9-16 » +2
lafoy R 6 7 7*, 7» 7»+ »
lake Sh 
Lloyds El

3
7

61
2

13-16
5»

1»
5»

1*4-1
5»

-16 Volume des
loaje S 
Loews wt

4 8
25

T/t
51,

2
5»

2 - 
5»+

»
» transactions:

Momdq
McG wt

IX 10
6 7-16

1
»

1
7-16+1-16 1,710,000 actions.

les options

Cours transmis 
par la Presse Canadienne 

Titres Ventes Haut Bas Term. Chong.

Premier groupe 
d'industries

tpc_ G
KPAR
llto Got T 
llcan
klgomo St 
klg a
kqumsine
kmi sér­
iai AMI

g P,
?l Conod 
ell 8 pr
«Il D pr
ell E pr
«Il wt 
order C 
P Cm
retm 0 
reen Pr d 
C®

C T 10
aii fvw 
al P a 
Xetri o

U 
Hyéo 
Rwp Bark

’ AJ>
rrl 01 
mt Oya 
rysbr 
tmirreo 

Cor,

. 6*4 6*4+ +»
mu, M»,- ^

: 13+1 13+2 - V4 
. 24*4 24+4 

23 23
26’/. 27 + 'zi 

4 16*4 16*4- +4 
i 7*4 7*, 
i 15'4 15*,
. 13 4 13+4 
■ 12*4 12+4 
I 49*8 49*.
4 49*4 49*4-1
. 52’4 52'4+ '4 
: 27’j 27+1+ '4
5 495 5 +

211 211 +11
• 8 8 -H
4 IC, 10’,- '4 
4 24*4 24*4 + V, 

23 23
i 26’» 26’»
4 9+4 9*4 + '4
: JOV: »'■>- Va 
t 8?» 67,- V» 
, I5'4 15*4 - '4 

19 19 + Va
4 6*4 6+, + +,

7 7
i 25'» 25V4 

19 19
4 16*4 16*4 * *4 

9 9
284 284 -I 
X X

4 18'4 1+4 * '4

X+4 X**+ '« 
345 345 *5

C Both pr 
Con Got 
Cach'd 
Dory a 
Denison 
D Brdge 
Dolasca a 
Dom Store 

lu aD lu
Uomtor

IX X8'< 
7240 $19 
13245 $26*4 

325 $14*.

K Pont 
tkipun A 
fol Nck 
Fraser a 
Gull Con 
Hedmr U 
Home A 
Huds Boy a 
HB Ol Gas
UkC
lmp O a 
Imosco A 
ktre a 
Inco b 
IU N 
IPI a 
krv Grp A 
Koiser Re 
lobatt o 
lau fin 
lo Veren 
lob Co A
MB ltd 
Maritime 
Mrtm a 
Mass fer 
Mekhers 
Mercantt 
Mice btv 
Atolser A 
Mclson 6

NB Tel 
M d t 
Ntld pr e

6IX
!f-

IX $16'. 16'4 16*4 
28X $12+4 I2+: 12’ 2 

5X IM IM IM -M 
SX $9+2 9+2 9+2 - +4 

58V. 58+4 - +. 
19 19
26*4 26*4- +: 
14*. I4*.+ +,

m $v9 $ +T4
327 $14 ! 37» 13’»
900 IX IX IX 
I2X $35+4 M X+4 + +4 
5X $23 22 23 +1
2X $25*4 25*4 25*4 - '4 

1102 $6>. 6+4 6+4++4 
305 $23*. 23*4 23*.- '. 
«!0 $16*4 16*4 1614 
3X $33'4 33 X + +i 
2M $16*4 1674 16*4 

373F $19’» 19’: 19*4- ', 
MO $24 24 24 - '4

85M $31 30*4 31 + +4
IX $»', 30*4 30*.-3’, 

I2'0 $11+4 ll'4 II'.
7X $l«'i 14 . 14. - '» 
2X $6*4 6': 6*4 
9X 113’ : 13’: 13’)- ", 
3X $17*8 17*4 17*» + 14 
IX X’/4 5’» 57» - '»
6X 440 440 440 +5 
IX 395 395 395 -10 

58'0 $22'. 21+4 2214+ +4 
20X $18’ . 18’4 18’/.- V4 
I0X » B 8
1825 $22’. 22', 22* 4 - ', 
IX 245 2X 245 -5 
IX $15*. 15*4 15*4 + +. 
3X $9', 9 9 - +4
IX $171 17 : 17 ) * 1 » 
IX $15*. 15*. 15*.

3995 $32’ : 32 » 32 . + Vt 
1115 $17 17 17
600 $11’’, Il+l II' J
7X $9’» 9*. 9*4 + +,

Nfld let 
ND T b
Noran o 
Noran
Nor W 
Oshowo A 
Ponton 
Mow
Poe Ç o
foi C i
Price Com 
Provao
Qebcor
Ra Algom 
Ry Trt o 
Roy TM pr 
Seogrom c 
Shel Con 
Sampsons 
S*eico o 
Tde Mef b 
Tewoo 
Texoiguil 
Them A 
Tor Dm là 
Tof Pe* A 
Tr Con PI 
Trans Mt o 
Tr G C 
Urçesco o 
Unt tori 
Walk o 
Wesfcd 
WsHvne 
Yo*k lom 
Zdhrs

500 $6*4 6^4 é34 -f ’/•
300 S205* 205 * ÎO’e 

8300 J35 34V4 343 4 + H
840 IIVi IIVi- V4 
150 ^34 34 34
200 350 350 350 >20
500 S2IV4 2IV4 2IV4 4- ^1

4000 $20 20 20

m ^ V 9 * +
3547 $12*4 12+4 12+4 - Va 
IX $9 9 9 +.V4

200 $7 : TH 7/>
211 $30 29*» X + V.
608 1Î8» 18 18-74
2X $117» II’» 117»+ 7, 
7X $24' » 23V: 23H- H 
4M $14’» 14 14
8X X*. 5*. 5*.

28M $26'/, X+4 25*4 - +2 
IX X+4 6V. 6'/.
MO $24*4 24*4 24*4+ '» 

2400 $30*. 30*. 30*4 
IXX $12'» 12', 12'» + Vt 

900 $197» 19V, 19’ g ex X'» 5H 5H- ’»
4X $l2+b I2+: I2+: - V, 
3X $9 8’» 8’»-
5» $M -« MM- >» 

30X 170 170 170 +5
8X 295 295 295
I0X $29*» 29H 29H + V, 
845 $25*4 25V: XH 
600 $9',. 9 9V«
I5X X 65 65
5X 345 345 345 -S

Mines et Pétroles
Basic Res 
Beüechs 
Chsbar I 
Cons kr^ 
Canuco 
C Tdv

In Norv 
Mi .-tango 
Ml Vos, U 
Ml Jomé 
N Jafau 
N Insca
Mrvwrlnr.réaraorp 
Phoem 
RR Uron 
•oy Agas 
TJismn 
V*mg Res

6X $7» V/t 
2000 16 16
I5X 70 70
30X 72 22
’OX 46 46
2IX II II
XX li li
30X I6+2 16 
I0X 3 3
I5X 40 40
4000 29 27»
5000 56 W
SX 43 43

2000 25 25
3X 3M 310
I0X 6 6
SX 16+2 16V, 
I5X M 19
50X 15 15

Tcéd tabs Induttrids 
mines and oik 69.363

le dollar

T/t
16
70 -2
22 -I
46 -4
Il +1
a
16+2 +1+2 
3 +1 

40 -5 
29 +2 
54
43 + ’» 
X +5 

310 -M 
6 -4 

16+2 
19 
15

239.125

Second groupe 
d industries

Crewld Al 2IX IX IX IX -10
Oaflens I0X IX IX IX
Old Can kw 722 72 72 72
OldC km a 666 IX IX 135 +10
Val Mr A 8x 99 99 99 -1

MONTREAL (PO- Le dol­
lar américain en devises ca­
nadiennes a clôturé la jour­
née d’hier avec un gain de 
3-50. à $09732 La livre 
sterling a monté de 97-100, à 
$15082

Cours transmis par lo Press® Cana­
dienne. Ces cours représentent lo 
valeur de l'actif net par oction 
(VANPA) de choque fonds.

Membres de l’ACFM

North Amer 3.13 
Mutual Acu 5.24

yVenture 2.38 
'Venture Ref 4.15Mutual ACU 3 74 y venture re

Mutual Inc 4.27 Unimul Gr 
Sec Income 9 60 Save Equity 8 09
World Equity 5 27 Save Income 5.19

Non-membres
AGP Group

6n*h 444
Gh G* Egy 12 23 
Oh Sec Gfh 471 
Cd) Trusteed 4.53
Corp Invest 5.17
Corp Inv Sfk 4.65 
Gem Equity 5 70
Jopon 8 00
wry Mlrt 1000 
SpecialÙT'
Compand 
Dvdend 
Northm 
Revew 
Venture 
4000 

Calvin 
Acrolund 
id»

Ciac tmr Grp
nyCo-opero

UW ,rwp
Commwth
G-owlh

2.89 
8r

5 61 
581 
329
3 X 
309 
3.X

tr 
1.14 
401

938 
9.73

14 19 
890
4 52
6 X 
3.76 
333 
489

X 
8 28

«Grwds fund 7 72

lewroge
Venture
Vktng

Su,r*K
Emerpne 
G6 Comp 
GtS

knnilon troup
yibwwdi 4Ù.7Ù
ytntemotnl 5.X
yjrson 8 38
yMohgaqe 4 81
jMitud 522
yRetiremnt 5 35
yProvdt Mj 6 76 
yflrovidl 5+ 4.82

wt 8*> fiflt 3.52 
flMMtf Imre it tr 
Canada Cun 5.48 
Canada Grlh 623 
Pld Resotea 389 
Md Set be 562 
Taut, 4 59

Prêt et t«v«J tr

Associa» 507
yéWhrw 40?
nBofl TremE 5.45
Cdn S Ak Gd 2.75
Cwani (r
yflond 9,31
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7 X 
10 IS 
9 27 
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Conoder
Retraite

Pnjtontul tr
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lump
Amerran
Canadan
Rehremre

yRoyfund 
jRoyfnd k»
Ikuted Gras» 
yAccusUa 
yArrunJ R 
yAmericui 
yCor* Mortg 502
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6X 
619 
6 X

546
5.12
Ir

877
6X
619
Sir
579
SX

384 
4 16 
1.26

■Cnote
CML Grot4>
Groirfh 
Inti Energy 2 29
Inti Gth 4 33 
M Income
Uni vest

«Como Cod

6 15

Disiardtns Gr
j<xnado»
yttypolheq

gr4
Pep
rffo* *
Diron. Kroq

706 
4 26 
670 
506 
7 18 
2 X 
4 13 
530

Cus S-l
C* 54
Polohs

ilex Rscch 
iMcnhotn 
Mutborou^i 
Nctrusco
IM trox
Conodian
&&

«Oe Wm St 14 38 
lOoowhmr 6.28

Gr
3 31 
466
4 14

18 74 
?«
3 14 

14.89 
2 73
4 71 

1268

448
6.07
478

nPaafic Div 4,95
nPoci+K Inc 2.71
nflocific Res 2 48
nfocilic Ret 4 44

US 406nPacih
m Group

yBond 
yCanadan 
fund 
yFoded 
nyflRSfl

wausmii »r
Indjst Amer 
Indus» Div 
Indus' 
ksdust 
fndust 
Intkjst

TOO
(nstoni tr
Os *■?

.IWJ1
Ter.pb Gth

a
Incm
Fens

2 21 
596 
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15 06 
10 II 
1981 
4 76

5tt Gflh lJ

tn n de routes les optiors Ur coo*-at
1° 14 d opnon represent IOO ortors le life sousyocent 

indu* b prit d exercice »

Trim C*tud< Or
A 505
C 10 81 y..
Spec®! 4.16 f*

Vongurd ‘
br

m
Titri

1»' »» Yd !«» W ten» kc-

10 96 
731 

1367 
27 99
11 II

yHorioi
vSearity

l«
458

irOomm Comp 636
Or^ftus Group
hr 11.77
Intematl 13.01

nfron/v Can 569
nEiecut» kitl 133
.fd Trond M99

606 
179

RUf beruptirtl
nflenuap *V 606
nXonodu Fd 366

Rrmctpel tr
Collectiv*
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Vertu» 

nPurnom
tcMutd Gr
leamnd
Scc+ckd M»g IM

SleHino Eat» 547

5X 
4 13 
2 62 

10 36
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Marché nerveux 
à Chicago

CHICAGO (AP)— Les cours 
ont évolué nerveusement, 
hier, â la Bourse des céréales 
de Chicago.

Les échanges ont été actifs 
dès le début, mais peu après 
tout devenait très calme Ce 
n est qu'aux dernières minu­
tes de séance qu’on a noté un 
regain d’activité.

Les fèves soya sont passées 
de 2 1-2 cents de baisse par 
boisseau jusqu'à un cent de 
hausse. Voici les prix en 
vigueur hier. Fèves soya, no­
vembre 6.22; blé, décembre, 
291 1-4; mais, décembre. 2.64 
3-4; avoine, décembre 163.

Abuts No» 10 
Alcai Moy 25 
M Can No* 50 
te'! Con F* » 
Bell Con M» 50 
6c*+ Mtl Feb 15 
CP ltd Feb 17+2 
CP ltd Moy 15 
CP ltd Moy 17*/, 
•mp Oil F® M 
krp O Feb 22V:
knp Ol Feb X 
Inco No» 25 
Inco Nov 30 
Into Feb X 
Inco Moy 30 
kto Moy 32+2 
Inco Moy 35 
Int Pipe Feb 15 
Moc Btf No» M 
Moc 81 No» 22'2 
Ma B'dl No. X 
Ma B! Feb 22'» 
Ma Bl Moy M 
Mois F Feb 22": 
Mo» F Moy 22V; 
Mo» F Moy 25 
“ ‘ No* 30

Na» 35 
Feb 32+:

____ Feb 35
Shell Ctrl f,b 15 
SWco F* 27V)
Steko Moy J7+:

I >X 125 
I $2+, 2+2 

13 25 40
6115 
5170 
2 U 
4 70 
2 $2H

*
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2’»
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XIX IX
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2 X • X
1 $5’» 6+4 
6IX I»
4 $2'» 2*.
2 $3'/« 3+i

22 190 2
1 tX 110
5 X 75
2 $2’/: 2+,
3 X X
15 - 15
«140 IX
1 $3H 4'»
2190 2+,
2 $2H 2’» 
2IX IX
7 $4*x 5Vu
9 35 M
5 $3H 3+4 
2IX 170
2 M 85
3 70 95
2110 140

110 10-4

2H2«*4 
40 49V, 
IX 49V, 
195 49*4 
90 I5H 
70 16*4
2i» 16*4

IX I6*i
IX 19+4
X 19+4 
X 19+4
6 31 

IX 31 
2+i3l 
3+,3l 

190 31 
UO 31 
« 14+4 

2+4 22*4 
20 22’. 
5 22’4 

IX 22» 
3+4 22» 

190 22» 
2*422»

IX 22» 
5 34’.

X 34*4 
3+4 34*.

IX 34*4 
75 14 
9 25*i 

IX 25+4



létonomie Québec, le Soleil, jeudi 21 octobre 1976 B 7

La valeur aux livres n'est pas le meilleur baromètre
La nouvelle politique 

laitière ne profitera 

pas aux Québécois
par Marcel BOUTIN

La valeur aux livres ou 
si l'on préfère la valeur 
comptable d'une action 
ne saurait, à elle seule, 
déterminer si une valeur 
représente ou non un bon 
achat pour l’investisseur

Il y a évidemment d’au­
tres facteurs à considérer 
avant d’investir des fonds 
dans une entreprise. Par 
exemple, il importe de 
s'assurer du nombre d'ac­
tions qui ont été émises 
pour voir s'il n'y a pas 
surcapitalisation

L'investisseur doit éga­
lement être renseigné sur 
les revenus de la compa­
gnie et ses perspectives 
d'avenir. Un autre point 
important, c'est la compé­
tence des administra­
teurs.

Il importe aussi d’avoir 
une idée de la concur­
rence qui peut exister 
entre différentes entre­
prises qui oeuvrent dans 
le même secteur d’acti­
vités.

Ce qu'il faut éviter, 
c'est d’acquérir une ac­
tion tout simplement 
parce qu elle se négocie

en deçà de sa valeur aux 
livres.

Définition
Qu’est-ce au juste que 

la valeur aux livres ou la 
valeur comptable nette 
par action ordinaire?

Cette valeur pourrait 
être considérée comme la 
somme d'argent qui re­
viendrait à chaque action 
ordinaire en cas de liqui­
dation de l'entreprise, en 
se basant sur les mon­
tants portés au bilan, une 
fois satisfaits, évidem­
ment, les droits préféren­
tiels des porteurs d’obli­
gations et d’actions privi­
légiées.

Pour établir la valeur 
aux livres d'une action 
ordinaire, précisons qu’il 
faut soustraire de l’en­
semble des actifs le total 
du passif exigible, la det­
te à long terme, le mon­
tant des actions privilé­
giées et ensuite diviser le 
solde disponible par le 
nombre d'actions ordinai­
res en circulation.

Tous les biens immaté­
riels, pour ne mentionner 
que l'achalandage, n'en­

trent habituellement pas 
en ligne de compte, com­
me s'ils n'avaient aucune 
valeur en cas de liquida­
tion.

Il nous semble op­
portun de signaler qu'il 
ne faut pas attacher une 
trop grande importance à 
la valeur aux livres d’une 
action ordinaire, cardans 
certains cas, la valeur des 
actifs portés au bilan est 
loin d'être précise. En 
fait, le chiffre des actifs 
est parfois sous-estimé, si 
l'on considère les effets 
de l’inflation alors que la 
valeur de l’usine et de 
l’équipement figure géné­
ralement aux livres à leur 
coût original moins la 
dépréciation.

La valeur réelle
Ce qui fait la valeur 

véritable d’une action or­
dinaire, c'est le pouvoir 
de gain actuel et en pers­
pective de la société 
qu'elle représente. Par 
ses variations, la Bourse 
tente de pressentir ce que 
sera ce pouvoir de gain et 
de s'ajuster aux condi­
tions à venir Naturelle­
ment, ces conditions ne 
peuvent être consignées

dans l’actif tel qu'évalué 
par les sociétés par ac­
tions pour les fins de la 
comptabilité.

Même si la valeur aux 
livres ne peut être consi­
dérée comme le baromè­
tre par excellence de la 
valeur réelle d une action 
ordinaire, elle n'en cons­
titue pas moins un point 
valable de référence lors 
de l'acquisition ou de la 
fusion d'entreprises.

En cherchant à assurer 
leur expansion, maintes 
entreprises n’hésitent pas 
à acquérir à meilleur 
compte, grâce aux facili­
tés de la Bourse, la pro­
priété de nouvelles ins­
tallations et cela en se 
portant tout simplement 
acquéreur d'actions, au 
lieu de se lancer dans 
l'aménagement de nou­
velles usines, impliquant 
des déboursés beaucoup 
plus considérables. L’ac­
quisition, par la société 
Abitibi, du contrôle de la 
compagnie Price en 1974, 
constitue un exemple élo­
quent, souligne le dernier 
bulletin de Babson’s 
Reports.

Point important
Par ailleurs, les socié­

tés dont la valeur aux 
livres des actions est éle­
vée, versent générale­
ment de bons dividendes. 
La question des dividen­
des est importante dans 
la sélection d’une action 
et la préférence va évi­
demment aux entreprises 
qui ont payé des dividen­
des sans interruption du­
rant de nombreuses 
années.

Bien que la Bourse ait 
connu une reprise subs­
tantielle à partir des bas 
niveaux atteints en 1974, 
il y a encore un bon 
nombre d'entreprises 
bien établies dont les ac­
tions se négocient à la 
Bourse à un palier bien 
inférieur à leur valeur 
aux livres. Babson énu­
mère quelques-unes de 
ces entreprises, donnant 
brièvement les motifs qui, 
selon elle, rendent leurs 
actions particulièrement 
attrayantes. Elle ajoute 
que le facteur détermi­
nant dans le choix de ces 
valeurs ne repose pas sur 
le fait que les actions se

transigent bien en deçà 
de leur valeur aux livres.

Recommandations
ALCAN (cours récent 

de $23.75 et valeur aux 
livres de $31.37) — Bab­
son considère les actions 
de l’Alcan comme une 
excellente occasion d’a­
chat à la suite de leur 
récente baisse. Et l’indus­
trie de l’aluminium de­
vrait connaître une bonne 
année en 1977.

IU INTERNATIONAL
(cours de $11.375 et valeur 
aux livres de $17.98). Le 
relèvement anticipé des 
tarifs de transport mariti­
me constitue un facteur 
positif.

MACMILLAN BLOE-
DEL (cours de $22 et 
valeur aux livres de 
$22.73). Ce géant forestier 
aux intérêts multiples de­
vrait bénéficier des meil­
leures conditions dans le 
secteur du transport.

SEAGRAM (cours de 
$24.375 et valeur aux li­
vres de $26.02). Les ac­
tions de la compagnie 
sont considérées comme 
un investissement de qua­
lité à long terme.

Une analyse de 
Marc LESTAGE

L'augmentation des contin­
gentements de production de 
lait annoncée cette semaine 
par le gouvernement fédéral, 
ne permettra pas aux produc­
teurs de lait du Québec de 
recevoir des millions de plus, 
bien au contraire.

Si Ton considère qu 'en mo­
difiant sa politique, le gou­
vernement fédéral rend non 
avenue une portion impor­
tante de la subvention de $22 
millions promise par Québec, 
les producteurs de lait se 
retrouvent actuellement dans 
une moins bonne posture 
qu'il y a une semaine.

On se souvient que la sub­
vention du Québec se parta­
geait en deux types d'inter­
ventions: $16 millions pour 
combler le manque à gagner 
et $6 millions pour compen­
ser la perte des contingente­
ments.

Or, cette seconde partie du 
programme provincial ne 
sera pas payée puisque le 
fédéral vient de remettre aux

producteurs les 4 p.c. de 
productions réclamés, ce qui 
représente $3.5 millions pour 
les producteurs québécois.

C'est dire qu'en échange 
de ces $3.5 millions prove­
nant du fédéral, les produc­
teurs du Quebec perdent les 
$6 millions de subventions 
dont Québec les avait 
assurés.

Négociations

Par ailleurs, la déclaration 
du ministre Whelan à l'effet 
que les contingentements 
étaient augmentés de 400 
millions de livres de lait est 
très imprécise sur les moda­
lités de distribution des nou­
veaux contingentements.

Le ministre rappelle sim­
plement que ces questions 
seront réglées à partir d'un 
projet de la Commission ca­
nadienne du lait et en accord 
avec les provinces.

Les amendes de $8.60 les 
100 livres de lait demeurent, 
mais seulement pour la pro­
duction qui excédera les nou­
veaux contingentements.
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A vendre: 7 navires
De tonnaRes. conditions et modèles div

Les navires suivants sont mis en vente par la Corporation 
de disposition des biens de la Couronne:

1. Le M V “Marengus" 
(Queen's Wharf, Halifax, 
N.-E.). Longueur: 84’ 
hors-tout. 109 tonnes de 
déplacement en lourd 
Moteur diesel Cummins 
et équipement auxiliaire 
2 Bateau-pilote n°3 
(St. John's, Terre-Neuve). 
Longueur: 428 Largeur 
12’ Tirant 4 4 Déplace­
ment insent 7 66 tonnes. 
Déplacement en lourd: 
18.91 tonnes Construit 

en 1954 Moteur diesel Cummins
3 Navire de recherche-l'ex M V. "Mannus" (Fortune Bay. 
Terre-Neuve). Longueur: 58’5" Largeur: 16’.Tirant: 7.6’ 
Moteur 8 cylindres et équipement auxiliaire
4 Chaloupe à moteur, le “Widgeon" (Dartmouth, N.-E.) 
Longueur: 3V. Largeur: 8.6'. Tirant 4 . Moteur diesel 
Perkins.
5 Bateau de débarquement, le C.C.G.S.'Mink” 
(Dartmouth. N -E.). Longueur: 172'. Largeur: 38.8’ 
Déplacement en lourd 543 tonnes. 2 moteurs diesel 
Paxman en V-12 et équipement auxiliaire.
6. Chaland en acier (Dartmouth, N.-E ). le L.C M 87. 
Longueur: 50'. Largeur: 14'. Hauteur: 10'. 2 moteurs diesel 
Cummins.
7 Bateau-pilote (Comerbrook, Terre-Neuve) Longueur 
38.8 Largeur 11.9'. Déplacement inscrit: 8 60 tonnes 
Déplacement en lourd: 14 99 tonnes Moteur diesel GM 
4 cylindres.

Pour renseignements, inspection et formules de sou­
mission d’offres, s'adresser a Corporation de disposition 
des biens de la Couronne, 2 Moms Drive, Dartmouth, 
Nouvelle-Ecosse B3B 1K8.Tél.: (902) 426-3935

!♦ Corporation de disposition 
des biens de la Couronne 

Jean Pierre Goyer 
Ministre responsable

Crown Assets 
Disposal Corporation 

Jean Pierre Goyer. 
Minister Responsible

Notre dernière vente de
bateaux avant la gelée

La Corporation de disposition des biens de la Couronne offre 
en vente les bateaux suivants
1 Patrouilleur Moosomimp Coque en bois Longueur 20 , 
largeur 13 6 , tirant 3 3 Moteurs lumeles Diesel Cummins
2 Patrouilleur Valleyheld Coque en bois Longueur 36 . 
largeur 13.6. tirant 36 Moteurs lumeles a essence (290 h p ) 
Chrysler Impenal
3 Patrouilleur Brule Coque en bois Longueur 29 largeur 99 
tirant 2 Moteurs jumelés è essence (150 h p ) Volvo Penta V-6
4 Patrouilleur While Horse Coque en fibre de verre 
Longueur 30 . largeur 11,tirant 26 Moteurs jumelés a 
essence (270 h p ) Merc Cruiser
5 Patrouilleur Yellowknife Coque en fibre de verre 
Longueur 30’. largeur 11', tirant 26' Moteurs jumelés à 
essence Merc Cruiser V-8
Ces bateaux se trouvent à Prescott, Ontano. au Ministère des 
Transports. Base de la Garde cohere canadienne, rue King
1 Bateau type YFP25 Coque en bois Longueur 46 
largeur 12 4 . tirant 4 3 . tonnage brut 25 tonnes Moteur 
Diesel (106 b h p ) Cummins. 6 cylindres
2 Remorqueurs (3) Manville.
Memckvtlle, Parkviile Classe 
Ville Coque en acier 
Longeur 45 , largeur 106 . 
tirant 4 8 . tonnage boit 18 
tonnes Moteur Diesel (106 
b h p ) Cummins, 6 cylindres 
Ces bateaux se trouvent à 
Kingston. Ontano au Ministère 
de la Défense Base de Forces 
canadiennes. Section Appro 
vtsionnements de la base 
Formules d’offre disponibles 
sur place
Pour renseignements, s'adresser à la Corporation de disposition 
des biens de la Couronne. 800. chemin du Goll, Iles des 
Sœurs, Montréal, Québec, H3E1G8. téléphone (514) 283-6297, 
ou à nos bureaux de Toronto et d Halifax 
toronto or t-iamax omees

I* Corporation de disposition 
d»'s hrpns dr l.i Couronna 

Je in Pierre Goyer 
Ministre responsable

Crown Assets 
Disposal Corporation 

Jean Pierre Goyer 
Minister Responsible
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BEAUCOUP 
BGMNISË...
Place Ste-Foy, le carrefour de l elegance. vous invite du 18 au 23 octobre 1976 
à visiter le Monde Fabuleux des Plantes Vertes, lesquelles contribuent 
a creer une ambiance qui rehausse la beauté creée par les architectes et 
décorateurs Guides par des experts reconnus en botanisme. nous répondrons 
a vos mille et une questions sur les plantes vertes d intérieur Vous trouverez 
a coup sûr. |oie et détente en vous y attardant

Participer au tirage d un voyage d une semaine pour 2 personnes a Nassau 

à l'hôtel Ambassador Beach. Gracieuseté de Agence de Voyage Eaton 

et Vacances SkyLark Le concours débuté le 18 octobre Voyez les reglements

sur les coupons de participation disponibles sur la promenade du 

18 au 26 octobre

fl

PLACE STE-FOY
le carrefour de l'élégance
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PRIX
MASSICOTTE:

modèle OQMBVCT 1977,
Longueurs: 150 - 160 - 170 
- 180 cm. Une pajre par client.

Y

A

EASY RIDER

1977,

compact

Tailles: 150 - 160 - 
170- 180- 190 cm.

PRIX MASSICOTTE:

m:

ELfKN
Nouveau ski alpin COMPACT tail­
le: 150 cm.

FREE
1Q77 prix
1 9 1 1 MASSICOTTE:

79:

Fixations NEVADA

LOOK
PRIX
MASSICOTTE:

Prix
original:

$61?

UNE PAIRE PAR CLIENT.

Ensembles de ski alpin FICHER DELTA 
avec fixations SALOMON 202.

^SALOMON

PRIX
MASSICOTTE:

l'ensemble.

Ensemble de ski olpin pour juniors ELAN avec 
fixations TYROUA MINI-CLIX.

ELNM
TYROUA

GO-GO
1977,

Tailles: 100 cm à 130 cm. Tailles: 140 cm à 160 cm.
PR» MASSICOTTE: MB MASSICOTTE:

79“

Bottes de ski alpin

MUNARI
PACER 1977

PRIX
MASSICOTTE:

Prix
original:
$130

v tfORDia im
c SESTRIERE

mu

******,
( J MASSICOTTE: $1

Ensembles de ski de fond juniors.

l'ÂKYlNEN
Comprenant:
• skis
• fixations
• bâtons.
longueurs: 120 cm • 135 cm.

UN ENSEMBLE PAR CLIENT

PRIX
MASSICOTTE:

% J

ENSEMBLE 
HOLMENKOLLEN 
NORVEGIEN m
Comprenant:
• skis HOLMENKOLLEN TOU 

RING légers avec 
carres ligno

• bottes MUNARI TOUR
• fixations VILLOM, 

couleur or
• bâtons TONKIN

MASSICOTTE:

ENSEMBLE
EUROPEEN
Pour adultes.
Comprenant:
• skis EURO NORDIC
• bottes DIN-SPORT, pointu­

res: 40 - 41 . 42 - 43.
• fixations VILLOM, automa­

tiques, couleur argent
• bâtons TONKIN.

PRIX
MASSICOTTE:

ENSEMBLE
EUROPEEN
pour adultes
Comprenant:
• skis STAR, base synthétique
• bottes MUNARI TOURING, 

doublées de similifourrure
• fixation» VILLOM, automa­

tiques, couleur argent
• bâtons TONKIN

PRIX
MASSICOTTE:

ENSEMBLE
FINLANDAIS
LAASANEN ou KARHU PRIX
SPORT ROUGE fibre de 
verre comprenant:
• du* LAASANEN
• bottes MUNARI en cuir
• fixations VII- 

• LOM, couleur
or

• bâtons 
TONKIN.

MASSICOTTE:

798.
ENSEMBLE
ROSSIGNOL
Comprenant:
• skis ROSSIGNOL, fibre de 

verre
• bottes MUNARI TOURING
• fixations VILLOM, couleur 

or et automatiques
• bâtons TONKIN, bambou.

PRIX
MASSICOTTE:

107:

massicolle sports • CHARGEX
• MASTER CHARGE
• AMERICAN EXPRESS

• CENTRE-VILLE • SAINTE-FOY • PLACE FLEUR DE LYS • PLACE LAURIER (MAIL NORD) • PLACE LAURIER (MAIL EST).
j


